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Dès l'introduction de l'éclairage Siemen · aux Mine.' 
Min:ster Stein, à Dortmund, on a pu constater une plus 
grande propreté des charbons. Antérieurement, la pro
portion des pierre:; 0nJe,·aules à la main atteignait 6 % 

·et elle fut ramenée à ...!: % . Ceci provoqua tout d'abord 
une chute de tonnage correspondante, mais celle-ci fu t 
équilibrée dans la suite par une surproduction équiva
lente . On peut donc dire que ceci correspond it un 
accrois. ement net de rendement de 2 % . D'après l' ingé
nieur du :"iège, on e. père outenir au moinF< 5 % d'aug
n 1entation. 

A la mine Wence:-;laus (1) , où une insta ll ation Siemens 
[1,,nc~i onne en ta ille depuis mai 1927 , on a observé une 
n: 1gmentation <lu rendement moyen de 16 à 17 %, ainsi 
que le montre le diagramme ci-contre (fig. 190). Des 

· cl1ronomé>trages minutieux ont montré c1ue cette aucrmen-• b 

talion de rendement éta it due à l'élimination d'une 
~rande quantité de pertes cl r temps trè. petite,;, dont ln 
somme deYicnt appréciable. 

f i ) HAL:EH. \\'., Gr r111anr Fiuds Belle t· Liglili11g lnct'eascs Produ t ' 
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.NOTES DIVERSES 

Les accidents mortels 
survenus pendant les années 1922 à 1931, 

dans les carrières à ciel ouvert 
et dans leurs dépendances 

surveillées par I' Administration des Mines 
PAR 

V. FIRKET, 
Inspecteur G6nérnl des l\Iines, it Liége. 

(Suite 1-t fin) (1 ) 

GROUPE II. - Service des transports. 

Série A. - Sur voies hor izontales ou peu inclinées. 

1°) V éhicules en stationnement, manœuvr és à bras d'homme 
ou t raînés par des chevaux. 

N° 1. - J 0 .·lrro11dis8e 111,1:11t . - Garri/' re d e porphyre, â L essi

nes . - 8 jllillcl 191.d, _vers 11 lu:urc.~ . - Un metll<Puvre blessé 
/Jlortl'/leml'll l. - l'. T' . l 11,qb1ie11r Il. A nciettlJ'. 

Résumé 

Un ma11œuvrc accompagnait mie rame de trois wagons vides, 
de 10 tonnes de capacité, qui d escend ait par g ravité vers l ' atelier 
de concassage, grâce à u ne légère pente de la voie. Il freinait à 
J' aide d'une pièce de boiS1 de 2mètr es de longueur, qu'il appuyait 
sur la j anLc de la premiè re roue avant d e gauche, du dernier 
véhicule. 

Cet ouvrier a été ret rouvé gisant su r le sol, étendu sur le dos 

(1) Voir 1f 1111n/es des .lliucs de Rel!Jlo.Jlle, tome XXXIV (année lfl33), 
2e rt 3e livrai;ons. . 
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près de la voie et grièvement blessé à l 'omoplate. Il a succombé 
à ses blessures le lendemain du jour de l ' accident. -

M . ! ' Ingénieur en Chef Nibelle, Directeur du 2e Arrondisse
men t, a « invité l'exploitant à interdire formellement le freinage 
des wagons au moyen d ' une pièce de bois tenue à. la main » . 

L e Comité d'Arrondissement a estimé que ce mode de freinage 
est dangerepx, surtout lorsqu ' il s ' agit d'arrêter plusieurs wagons 
attelés en€emble. Il a émis le vœu 11 que tous les wagons de l ' Etat 
soient pourvus de freins et que ceux-ci soient en bon état d 'entre
tion ; eu atitendant qu'il en soit ainsi, les manœuvres de véhicules 
devraient se faire comme à l ' Etat, par locomot ives et autant que 
possible les voies de garage devraient être é tablies de niveau » . 

N° 2. - f2• rLrrond·issement. - Carrières de porphyre, à Les
sin es . - !21 novembre 1922, vers 12 heureli. - U1i coiitremaître 
blessé mortellemw l. - P. V. l ngé11 iew· ll . A11cic1111x. 

R6sumé 

Afin de l'immobiliser à un endroit donné, en agi&iant sur le 
frein d 'arrière, un contremaître suivait un wagon de charbon 
tiré par un cheval , e t destiné à la forge de la carrière. 

S'étant ape rçu que ce frein fonctionnai t mal , le contremaître 
en se dirigeant vers Je frein d'avant, fut écrasé entre le \vagon 
et des pavés en dépô't . 

N° 3. - 6• A.rron<lisse11ie11t. - Carrière de grès, cl Olloy. 
ft(J j uillet 1924, vers 17 h. SO. - [h1 11Lécanicien t11é. - P . v. 
l ngé1111'eiir R. Pr fmont. 

Résumé 

On terminait le chargement d ' une rame de wagons de 15 ton
nes, sur la voie en pen te de raccordement de la carrière à. la gare. 
Le dernie r wagon poussé à bras d'homme, heurta violemment 
le précédent , fut r epoussé par la détente des butoirs, puis ramené 
vers la rame, à raison de la ponte ; un mécanicien qui passait à 
ce n:o111e1:t d ans l'interva.Jle, en vue de procéder à l'accrochage, 
fut ecrase entre les butoirs. 

N• 4. - 6• A rromlissem e11t. - 8.r ploitrtt ion de calca·ire pour 
cluvu~·, à Namiw·. - Ql ao1it 1924, à JO he111/·es. - Un conclue-

l. 

1 . 
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il'ur d e cli e1·r111 .r hies.": 1110/'fdle111 e11f. - /'. l'. l11yé11ieur 7J1"inci
Jlfll ('li. Jndo11l. 

Résumé 

Il s"agissait c1 ·amener au lieu de déchargement, un wagon 
plein, a rrêté s ur une voie de r accordement presque horizontale 
et encore attaché à u n wagon vide. P endant qu ' un ouvrier ma
nœuvrait à. cette fin un aiguillage, le conducteur de chevaux 
décrocha les wagons, bien que cette opérn.~ io11 ne ren t rât pas dans 
~es attributions. Au cours de cet te manœuvrc, il fut serré entre 
les tampons des butoirs. 

N° 5. - i"'" .- l ·rro//(/i.~1;1•111e11t. - Csi11e à ci?lle11t, û Ga11rai11-
Rn111ecm i.>' . - 2 ffvriu IDJ:j, 11er8 JO !t 1: 11re.s. - Un ma11œn11re 
ùle;.~,: 111ortl:!/t1111:11I. - fJ. J" . ] ll!Jèllieur principal 0. r erbo11u·e . 

Résumé 

U n ouvrie r a été écrasé entre les bu'toirs d e deux wagons qui 
étaient en stat ion Ùemen t sur une voie de d échargement et dont 
l 'un a é té tamponné pa r d 'au t res Yéhicules amenés !t bras d ' hom
mes sur cette voie. Cet ouvric1· occupé au déchargement du char
bon, est passé ent re les butoirs cjistants de 011',60 à 0111, 70, alors 
qu ' il avait été prévenu du t ampom:cmenl. 

N° 6 . - j• .·I rrrJ111/i.<se111P11/. - ( '11rrihe de purplt!Jre, () Le.<si-
11 es. - 7 1t1ai i.9..!.i , 1•Pr1i 1.1 h . . JJ. - Un aiguilleur blessé mor
tel/l"l11tn l. - l'. 1" . l11y f-11ie 11 r ('ft. IJl'l11 e11re. 

Résumé 

P endant qu'un ouvrier poussait un wagonnet su r une voie 
Decauville, u n de ses compagn011s cl~ t ravail crut pouvoir laisser 
cle:;ccnd re par la g ravité, un ai.:tre wagon net s ur une Yoie con
vergeant avec la p1·cmière. Malgré ~ es prévisions, ce second wa
gonnet rcjoigni . le p remier .:.va n t qi.:e l' ou vrier pousseur, a rriv6 
au te rminus de sa course, uit ûU le temps de se garer et d 'évite r 
d'être mortcllemc!lt bleEsé entre les cieux wagonnets . 

N° 7. - :j• .-1 rru1:t/i;;,,c111 1·11t. - ('nrn) re de 71orph_yre, û 
nost. - ..!/ 1111ri/ l .9~0, 111• r.~ 16 li. /.j . - U n ouvrier bless~ 

t elleme11t. -- l' . r l 11r;h1il'11r 11riuciz11tl A. llarcl!J. 

Que
mor-
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Résumé 

L ' accident est survenu dans un chan t ier de déversage des dé
blais de carrière, à l 'extrémité d 'une voie ferrée, utilisée au cul
butage des berlines ; deux ouvriers poussaient vers un talus de 
déver l?age, un truck culbuteur portant une berline chargée de 
terre; à l 'extrémité de la voie de roulage, où les rails sont re levés 
et pourvus d ' une bu,tée, la berl ine est .tombée au bas du culbu
teur, lors de l 'arrêt de ce dernier, et a atteint l 'un des ouvriers. 

Le truck était muni d 'un double dispositif d 'immobilisation 
de la berline, que les ouvriers avaient négligé d 'utiliser. 

N° 8. - 1•r A.rrondisse11u:.nt. - Usine 1) cim ent , à Va1Û3;. 
4 octobl'e 1926 , à 12 h. 45. - Un 111a11 œ1wre blessé mortelle111,ent. 

- J'. V . l nghiieur E. Radelet. 

R6sum6 

U n ouvrier se t rouvant dans l'espace étroi t, compris en t re un 
magasin et deux wagons chargés de 15 tonnes, dépourvus de 
frein arrêtés su r une voie qui longe ce bâtiment et dont la pen te 
est d~ 30 millimètres par mèt re, a enlevé la cale qui m aintenait 
les deux véhicu les au repos. Après le passage des deux wagons, 
l 'ouvTier a été retrouvé mortellement blessé, accroupi contre le 

mur du magasin . 
Aucun témoin n 'a vu l' accident se produire. 
L a victime a décalé les wagons en l ' absence de l ' ouvrier pré-

posé ~L cette manœuvre. 

M . l ' Ingénieur en Chef-DirncteuT Niederau a invité la direc

t ion à prendre les mesures suivantes : 
" 1 o) diminuer la pen te de la voie dans la mesure du possible ; 
,, 20) donner des ordres au personnel pour que les cales de 

re'tenue des wagons soien t posées su r le r ail sit ué du côté opposé 

au magasin; 
,, 30) placer des piquets r epères près de ce r ail, pour indiquer 

l'em placement des portes du magasüi. » 

No 9. - 6• Arrondi.m;1~e~t. - E.r]Jloitat ion de calcai re pOttr 
<"hrui.1._ tl Nanièche. - 20 JWtllet 1927, vers 16 h . 46. - Un con-
rlitctenr de cheva11.1: bl es.·é • m.ortelle111 e11 t ~ P v l - . • . I' • '11{/e'r/'/ e UI' 

principal r 11. .lado11.l . )\ 
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Résumé 

ü n OU \Tie r cou \·oyait vers les fours à chaux, une rame de 
quatre wagounets basculeurs, r emplis de pierres, remorquée par 
un chH~l. -:u pass.age d ' une aiguille reliant la voie des wagon
nets plems a la voie de retolir des wagonnets vides, le dernier 
véhicule dérailla et se renversa sur le conducteur, Je blessant 
mortellemeut. 

L 'écartement normal en t re les bourrelets des rails était de 
GOO millimètres ; il était de 530 millimètres à la pointe de l' ai
guille, là où l'essieu d ' avant avait sauté des rails . La largeur 
des roues, à. la jante, é•ait de 80 millimètres, y compris le bour
relet de 15 millimètres. 

Entre les faces in ternes des roues d ' un même essieu, J 'écart~-
ment e' tait de 439 m·11· ' t 1 1 1me 1·es pour ' un et de 446 millimètres 
pour l' aut re. 

i\I. ! ' Ingénieur en Chef-Directeur· Lebens a · .t , l ' I · , , . , . . " mv1 e exp 0 1-

tan~ a amehorer 1 a1gu11lage où l'accidenlt s'est produit e t à veil-
ler a ce que les roues d ' un même essieu de wagonnet ne se r ap
prochent pas t rop par l' usure » . 

N° 10. - D• A rro11disse111 e11 t. - H .. ·plu·itat ion de quart:ite à 

l r. . JI ·1 n ? . ' 
fl //1U:.s . - w• flU l't / ,, ,.8 , vers 7 11 . :i() . - (' 11 contremaî tre bl esR f-

111 ort.rl/ i: 111 e11/. - !' . r·. l n111:nie11r 11ri 11 cipr1 / /-' . Tlionnart. . 

Résumé' 

U u wagon chargé de 20 tonnes de p ierrailles se trouvait sur 
une. voie en pente légère ; il était m aintenu par un sabot placé 
sur le rai l con t re 1 'une des roues. P our mettre le wagon en mar
che, le contremaît r e en lc,·a , à la main, le sabot. Mais, à ce mo
ment , il glissa sur le sol et tomba sur le rail ; il fut a"tteint par 
la ro t!e d u wagon q ui s'était mis len tement . en mouvemen t. 

N° 11. - 1er A rro11r/i.ç-<r111 e11 t . - 8 .1·ploitation cle calcaùe , ù 
/Jru!Jtlhs. - 8 rl frn11brf 79,,(J, ur1-.~ l .~ heures . - U n ca rrier 
M1'ss/ 111ortelle111 t 11t. - F . J'. l 11yf-11ir 11 r O . L emaire . 

Résumé 

U n wagon Decauville à culbut age l<Ltér al, dont on terminait le 
ch nrgcmont de pierres, rnr une voie fe rrée horizontale. située à 

• 
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proximité d ' un gradin, s'est renversé avec son train de roues. 
Un ouvrier a été enseveli sous les pierres tombées . 

N° 12. - 2e A1'rondissenient. - Scierie de 71etit granit, ri 

N eufvilles . - 19 mars 1931, vers 18 h. 80. - Un d ébardeitr 
blessé rnortt llem ent. - l'. l'. lnr;é11ie11J1· L. JJ01tlet. 

Résumé 

Dans une carn cre de petit granit, les produits de qualité 
étaient débités à f'a ide d 'un fil hélicoïdal , en blocs de forme 
parallélipipédique. 

Un bloc dont la plus gi;ande dimension atteignaiit une longueur 
de 3m,20, avait été déposé sur un wagon plat et conduit à la 
scierie, où il avait été découpé en tranches vert icales de 12 i't 
15 centimètres d 'épaisseur . Le wagon avait ensuite été amené au 
chantier de finissage. 

L ' ouvrier préposé au déchargement des trancffi!s r emarqua 
qu'un des blocs était traversé par une fissure délimitant un tra
pèze en équilibre instable à l'extrémité du bloc. Comme on fait 
d 'ordinaire en pareil cas, l 'ouvrier voulut soutenir le coin en 
porte à faux, au moyen d'une bille ; à ce momen,t, la pierre se 
détacha et l ' atteignit au front et au pied. 

No 13. - 2• Arrondissem ent. - ('arrière de 71orphvre, à Lessi
nes . - 2 avril 1931, vers G h. 4û. - Un ouvrier mortellem eut 
bless;. - P. Tl. ln[1é11ie11r h'. JJr111 ele1111 e. 

Résumé 

U n at-elicr d 'épinçage était desservi par une voie normale, 
établie le long des ten tes-abris des épinceurs et à trois mètres de 
celles-ci. La victime, un vieux journalier , pelletait les pierrai lles 
d 'épinçage vers la voie et formait en bordure de celle-ci des ta~ 

de un mètre cube environ , espacés entre eux de 3 mètres, qu 'un 
second ouvrier chargeait ensuite dans un wagonnet de carrière, 
de 5 tonnes de capacité. 

L a voie présen tait wrn pente de un degré, que ce chargeur 
ut ilisait en commençant sou t ravail au point haut de la voie : 
après enlèvement d ' un tas, il desserrait le frein dont la manivelle 
éta i ~ 1:Tacée du côté ~val , s~ portait du côté am011t pour pousser 
le veh1cule et revenait ensuite du côté aval pour fermer le frein. 

l . 
~ 

t 
~l 
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Au cours d ' une de ces manœuveres, la victime a été ren\7ersée 
et écrasée par le véhicule en mouvement, dont le frein étai t ce
pendant en bon état. 

Les membres du Comité d ' Arrondissement out fai t « remarquer 
que l'article 9 de l' Arrêté royal du 16 j anvier 1899 manque de 
précision et ont estimé qu 'il y a lieu de com~léter_ l~ prescrip
t ions qui doivent être appliquées dans les carneres a ciel ouver t , 
notamment celles relatives au transport des produits » . 

No 14. - f2• A rro1u!Ji.ssem en t . - A tclier de concassage cle 71vr
phyre, à L essines. - 10 sevtembre 19.11, ·vers 21 heures . - Un 
ma nœnvre t né. ~P. V. l11gé111·eur E. D P-1nelenne . 

Résumé 

Deux ouvriers étaient chargés de culbuter des wagons de p1u·
railles de porphyre dans les t r émies d ' alimentation d ' une usine 
à concasser, qui marchait la nuit. 

P armi les véhicules à décharger se trouvaient des wagons bas
culants d'un type ancien, clans lequel la caisse, légèrement dé
saxée sur le châssis, est retenue d'un côté opposé au déversement, 
par cieux chaînes tendues entre le châssis fixe et la paroi de la 
cai~~e qui tend à. se soulever. Ces chaînes, qui pendent ver ticale
ment, sont fixées 1~ demeure à la caisse par leur anneau supé
r ieur et oht leur anneau inférieur au niveau d ' un piton hori
zonli:>.l d u châsjs. 

Pour culbuter un wagon , deux ouvTiers se placent du côté 
opposé- ?.u déven:m11ent; au moyen d ' un levier de 3 mè'tres de 
longueur, l' un d 'eux exerce sur la caisse une pesée qui détend 
les chaînes, rnn compagnon en libère une et amène l 'anneau ter
minal de l ' aut re à l'ex t rémité du piton de retenue ; à ce moment, 
Je premier ouvrier manœuvre la perche de façon à remettre en 
tension la dern ière chaîne et ensui te, dégage sou levier et se 
retire: A lors, d ' un coup de marteau sur l' anneau terminal , son 
compagnon libère la seconde chaîne et la caisse bascule. 

L 'acciden t a été provoqué 'par l 'échappement in tempestif de 
l ' anneau terminal de la seconde ch aîne; l 'ouvrier qui tenait le 
levier n ' avait pas encore dégagé celui-ci lor sque la caisse bascula, 
en t raînant 1e levier qui vin t le frapper mortellement. 

I 
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Le Comité d ' Arrondissement, constatant que le dispositif de 
bascule utilisé lors de l'accident était tout à fait rudimentaire et 
exposait les ol;.vriers i°L des manœuvres dangereuses, a estimé que 
la direction aurait dû depuis longtemps moderniser son matériel 
roulant. 

M. l 'Ingénieur en Chef-Directeur Liagre a invité cette direc
tion à ne plus faire usage des wagons pourvus de ce dispositif. 

2°) Traction par locomotives. 

No 1. - 3e Arrondissement. - Gru·rûre de 71orphyre, â Lessir 

ne.s. - J:i 111ltr;; 192J. ver:; Il li. -30. - U·n ouvrier freinenr blcflsé 
morte/le111e11t. - !'. r. l11r1f-11ie1u- Il. !lncia1t.i-. 

Résumé 

Sur une voie en cul-de-sac, une locomotive refoulait une rame 
de dix wagons à caisse basculante, non symétrique par rapport 
à. l'axe du truck, pour y lai5€er l!n tronçon de sept véhicules à 
distribuer ensllite à bn:s sur d'au~res voies. 

Au lieu de séjourner comme d ' habitude dans l 'entrevoie le 
freineur. chargé d ' imivobil ieer le tronçon , s'est introduit e~tre 
la rame et un mur contre loque) il a été écrasé pat· un wagon 
dont la caisse débordait plus que les autres de ce côté. 

M. !' Ingénieur en Chef-Direc"'eur Nibelle a recommandé à l 'ex
ploitant l'emploi « de véhicules possédant une manette de frein 
sur chaque flanc et l 'é loignement des voies ferrées à une distance 
minimum de 2 mètres des mun longeant ces voies ». 

No 2 . - {Je Arro11disse111 Pnt. - <'nrrière de yrès , ri Esne11.1· . 
27 ma1·s J.9J2 , vers ZG heures. - l/11 n1ri11œu.vre t1tf-. - !-'. TT. 
l nr;éniwr wi11 cipal A . Jlfassin. 

Résumé 

Après avoir effectué différentes m anœuvres, une locomotive. 
poussant devant elle deux wagons, se dirigeait vers 1 'Ouest de la 
carriè:e en suivant une voie établie sur une .terrasse et longeant 
de pros un mur ver tical, séparant cette terrasse des chantiers et 

~· 
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quais de chargement. Tout à coup, se retournant, le machinist_e 
aperçut un corps humain étendu sur la voie, en t ravers du r ail 
voisin du mur du quai. La victime n 'était pas appelée par son 
service sur les lieux où survint l' accident. 

No 3. - 1er ArrU11dissement . - 'l'ranspart cle pierres à cime11,t, 
û 11ntoing. - SO août 1922, ' vers 10 heures. - Un machiniste 
ble:;sé mortellement . - P. l'. l ngéniewr principal O. Verbouwe. 

Résumé 

Le premier wagonnet d ' une rame pleine, t raînée par une loco
motive à benzine, sur une voie établie le long d ' une route, en tre 
une carrière et une usine à ciment, avait déraillé des deux roues 
de devant . 

Au cours de la remise sur rails, ce wagonnet s'est r enversé sur 
un ouvrier qui s'était baissé sous la caisse pour placer une pierre 
sous la boîte à graisse de l'une des roues, tandis que t rois autres 
ouvrier s maintenaien t le wagonnet soulevé au moyen d 'un rail 
et d 'un bloc en bois en t-ravers de la voie . 

Le wagonnet, d 'un poids d ' environ 600 kilogrammes à ~ide, 

était à caisse basculan t latéralement et était chargé de 2.000 à 
2.200 ki logrammes de pier res. La voie à écartement de 600 milli
mèt res, était en courbe à l ' endroit du déraillement et était en 
bon 6tat. 

L e Comit6 d 'Arrondissement estimant « qu' il est toujours dan
gereux de soulever un wagonnet de 2.600 à 2.800 kilogrammes, 
sur tout lorsque celui-ci est à caisse basculan te, a émis l 'avis qu 'il 
serait p référable de procéder au décha rgement préalable du wa

gon net déraillé "· 

No 4. -:-- 6" Arrundisse111 e11/. - E.c71loitat ion d e gri°'s , 11w1·bre 
t etit grani t, ri Y voir. - ';] I octobre 1922, à 16 he1ir es. - Un 

e p . V . J [i' . . 
11;anœ n vrP bless~ 111 ortellem e111. - P. . h1gé111ew· . 1 rip1at. 

Résumé 

L'accident s'est produit sur une voie à écartement normal 
desservant la carrière et le concasseur, voie bordée d ' un côté par 
la rivière, de l' autre par un mur eu pierres sèches. 

Une rame de douze wagons vides ayant été remorquée de la 
gare par la locomotive à vapeur , le machiniste effectua la ma-
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n:euvrè voulue peur refouler les cinq p1:emiers sou3 la t rémie du 
concasseur. Après décrcchage, il n :mit ::en convoi en marche 
pour dép~sser l ' a.i~ille, san~ regarder à l ' avant. ln ouvrier qui, 
son t ravail te rmme, revenait de la carrière le long de la voie, 
voulut se garer en s' adossan ~ au perré et fut comprimé contre 
ce! ui-ci par la paroi latérale du 1:remier wagon. 

N° 5 .. -: 7° A ~·rorl(li.s,sernent. - E xvloit<ition de calcaire J10ttr 
chm1.c, a ( Mnblam -w1-/ 011t. -'- .2.9 tléce111/Jrh /0 J, uei· ~ 1 ·· · _., , s r ne1ires . 
- U 11 1111w0:11 vre lité. - /'. I'. lngf:1i,ie1tr 12. Birilot . 

Résumé 

L ' accident est arrivé sur les voies ferrées de raccordement d e 
la carrière, dans le tro:cçon compris entre les fours à chaux et la 
barrière de clôture de cet:e exploitation , près du dépôt de char
bon. 

L a locomotive refoulait deux wagons; à cc moment, l ' accro
cheur se tenai t sur la machine, au près du machiniste, qui action
nait le sifflet. 

L es deux wagons ayant été gar és au delà de la barrière la 
locomotive revint vers les fours précédée de l ' acci·o h ' · , . . ' c eur qui 
deco.uv.n t en t re le~ rads, d~ns le parc à charbon, le cadavre de 
la v1Ct1me. Celle-ci a.mit quitté 1;eu auparavar

1
t . 

, ' , ses compagnons 
dans ce i;a rc 2. charbon où el!" 't· "t h b" Il pour rn rendre 

ment occu:r-ée. , " c a1 a ituc e-

No 6 . - ter A rruu.di.sse 1111·nt. - A' 1·11lui"titt ·
0 

d · 1 
• 1 n r. craie 1111 os-

71hatre, â .l !t-.~ui11. - 22 j1tnuicr L9Jf," ver~ 19 , 'l tt 
' · ne ures. - " 11 11t -

JllJ! lture tuf. - L'. r. l11 lfé1lieur pri11cip11t 0 1- b 
· . er on1l'e . 

Résumé 

Un manœuvre âgé de 15 ans, étan t descendu d ' une locomotive 
pour modifier la position d ' uu aiguillage, est tom hé d evant la 
locomotive, m it Fendant qu ' il traversait la voie pour se rendre 
au levier de l 'aiguillage, soit ~audis qu'il longeait la voie en 
marchant en ;: ,·ant de la lccomotive, sur un sol en r ente vers la 

voie. La chute de la. victi.m~ paraît d~e à l'existence d ' un verglas . 
L e manœuvre a eu la po1tnne compnmée sous une barre hoi.-

1 f . , , J t " . f ' . izon-t a e, 1xce a a par ie rn crn~ure de la. locomotive et fa1· t 
. san office de chassc-1~-c rre:: . 

-. 
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L e Comité d 'Arrondissement a. émis l 'avis « que lorsque le 
manœuvre doit t raverser un e voie, en passan t devant la locomo
t iYe, peur modifier la position d'un aiguillage, il fau t que l a 
machine soi t a rrêtée . Il e~timé, en ou t re, que manœuvres et 
mach inistes devraient êtr l:l âgés d ' au moins vingt ans " · 

M . l ' Ingénir ur en Chef-D irecteur Niederau a demandé à la 
sot:iété cxploitan'· e : 

" 1°) De ne confier la condu ite des locomot ives et la manœu
vre des t rains, qu'à des ouvr iers âgés d'au moins vingt ans et de 
caractère r éfléchi ; 

,, 2°) De donner des instructions précises à son personnel pour 
que les locomotives soien t a rr €tées à une certaine distance des 
aiguillages, quand le manœune doit traverser la voie pour faire 
fonctionner ceux-ci. Cet ord re devrait être affiché d ans les remi
ses i1 locomotives et être inséré dans le règlement d 'at~lier ; 

,, 3°) De modi fier les marquises de locomotives, pour que le 
mécan icien puisse découvrir complètement l a voie . » 

N° 7. - G• A rru11di.mm1e11t. - fi:.1 ·11!0/ tation de dolomie, â 
.lfarche-les-nam1 es. - J(J ·1wii lf),!(j, v1;1-.s 7 h. l :î . - Un manœu 

ure blessé murtellcmrnt. - /'. r . l11yf.11il'n1· H. Pr.émont. 

Résumé 

Les différents sièges a limen tan t les fou rs à dolomie son t desser
vis par des voies D ecauville branchées sur une voie principale, sur 
laquelle les wagonnets son t remorqués par une locomotive. 

Cette dernière ramenait des fours une rame de tren te wagons 
vides, dont les cinq premiers devaient être dir igés vers le premier 
siège. Suivant le procédé habituel, le convoi fut arrêté un peu 
en amont de l 'aiguillage et les vingt-cinq wagonnets de queue 
bloqués - :.ur place; la locomotive remorqua les cinq véhicules de 
tête sur Ja. voie latérale, puis les refoula. sur la voie principale, 
après que la rame débloquée eut dévalé d 'elle-même au delà. de 
l'aiguillage, la voie étant en pente à cet endroit sur une cer taine. 
lonaueur. La Iocomoti\·e franchi t de même l'aiguillage, tandis 

que
0 

]'accrocheur, après avoir " fait l ' aiguille », la:nçait les cinq 
wagonnets sur la voie latérale, égalemen t en pente vers le siège. 

A vant de pr ccéder à ces irn~ nœnvres, le machiniste ava.it sif flé 
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pour avertir . deux ouvriers qui , sur la voie latérale, étaient occu
pés à l 'enlèvement des boues et des pierres. Ces ouvriers se garè
rent pour laisser passer et repasser la locomotive et les cinq wa
gonnets, mais lorsque ceux-ci redescendirent seuls, à une vitesse 
qui ne pouvait pas dépasser 2m,50 par seconde, l 'un d''eux, qui 
avait repris son t ravail sur la voie sans que l'autre s'en fût 
aperçu, fut renversé et écrasé par le premier véhicule. 

No 8. - J•r Arrondissement. ~ 1'rnns7101·t de 71ierres à ciment, 

à Bni,11elles. - 14 septembre 192fl, à lit he·ures . - Un manœuvre 
f.1d. - P . V . l ngéniewr G. SottiQl/.ix. 

Résumé 

Un manœuvre de t r ain, devant actionner un aiguillage, est 
descendu de la cabine d 'un wagon poussé par une locomotive sur 
une voie montante, à une vitesse inférieure à celle du pas d ' hom
me. 

Ayant dépassé le wagon, le manœuvre s'est engagé sur Ia voie 
devant le wagon. Le machiniste debout sur la machine en mar
che, regardant du côté du levier de l'aiguillage, aperçut soudain 
le corps du manœuvre sous la locomotive. Une des roues avant 
de celle-ci avait écrasé la victime. Cette roue seule était maculée 
de sang ; les roues du wagon n 'en portaümt aucune t 

race. 

. M. !'Ingénieur e~ ~ef-Directeur_ Niederau a préconisé !"adop
t ion des mesures c1-apres, en ce qui concorne les accrocheurs : 

(< 1 o) Il est interdit de descendre ou de monter pendant la 
rnaTche et de suivre les voies en avant des t r ains. 

,, 20) Quand on devra traverser la voie pour f~re fonctionner 
un aiguillage, la locomotive sera arrêtée à une distan ce suffisante 
de ce dernier. ,, 

No 9. - 1•r Jlrrondisserrietit. - Pab7-ication de cltau,1· et. de 
ciment, à ralonne . - J•r octobre 1927, vers 18 henres . - Un 
getrrle-r·o11voi tué. - T'. 11. l ngf-11ienr G. Lemfllù·e. 

Résumé 

Un garde-convoi qui était descendu de la locomotive d 'u 
train s' avançant à la vitesse du pas d ' homme sur une voie du . 
raccordement, et qui s'était porté en avant pour s'assu e 

rer que 

.~ 

' ' 
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la voie était libre, a été retrouvé sous le wagon de tête, qui était 
1 d t la locomotive et a déraillé à l'endroit d ' une placé ~eu evan 

bifu rcation . 
Le machiniste, seul t.émoin de l'accident, déclare qu ' il n ' a pas 

vu. comment il s'est produ it. 

No 10. _ J•r Arrondisse'lllt' llf . - Ci111e11terie, à . Gaurain

Rmnecroix. - 28 ao1ît 7028, IJl'l"S /() he11res. - Un manœitvre 
blesg1: mortellement . - /J . F. l 11gh1ie·11r E. Radelet. 

Résumé 

Un manœuvre préposé au Eervice des aiguillages, est tombé de
vant une rame refoulée par une locomotive sur une voie de rac
cordement et a eu les deux jambes écrasées par les roues des 
véhicules. 

Lors de l'enquête, la victime a déclaré qu'en voulant traverser 
la. voie, elle a buté ou glissé et est tombée à 5 mètres environ 
de la rame. 

i1falgré les dires <lu blessé, l ' auteur du procès-verbal a consi
déré comme probablo qu ' il était juché sur un des butoirs du 
wagon de tête et qu'en voulant descendre, il aura "trébuclié sur 
le rail. C'est pourquoi M. l ' Ingén ieur en Chef-Directeur Niede
rau a demandé à la d irection u d'interdire au personnel, par 
ordre de service et par affiches poEées dans les r emises à locomo
t ives, de monter sur les butoirs de9 wagons en marche ». 

No 11. - 5• A.rronr!is.sement. - Sablirres, û U ont-St-G11ib ert . 
_ 8 d rcembre 1928, r) ! !} h. l:J. - Un 111rwce1wre tué. - P. V . 
l11yé11ic11r J. l" en ter. 

Résumé 

Un manœuvre regagnait son domicile après sa journée, en mar
chant sur un accotement surélevé, longeant une voie ferrée. Il 
fu t atteint et t ué sur le coup par une locomotive qui rentrait 
haut le pied à la rerniEc. 

Le machiniste qui voyait la voie libre devant lui.., ne s'est pM 
rendu compte dans quelles conditions la victime est descendue 
du ta lus et est vonue se faire prendre par la locomotive. 
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N° 12. - J•r Arron d ù;se111e11t _ C!i ·ti •f · / .ll . , . · • • 1er t e t<ti e, à Soi-
gnies. - 28 feurier 1929 à 15 Ji À 5 7~ 

1 
• . . . ' · r· · - u 11 numœwure tué. _ 

P . T . lngen1e10· princt71al G. Sottia1i:i: . 

Résumé 

L ' accident s'est produit sur une voie d . . . e gatage en cul-de 
du chantie r de taille des pierres Un 111 • -sac, 
h 

• • . anœuvrn preposé à l ' accro-
c age des wagons a ete blessé mortel ) t 
d ,. , . 1 t· , emcn entre les butoirs 

une g1 ue- ocomo ive et d un wagon ' ·1 d . 
cette grue. · ' qu 1 evait accrocher à 

N° 13. - 9° .-lrro ndis.~e111 en t. _ >1• •1 .. 10 .1 t" . 
ü .1 , ' n ion d e . 

ffai1nes . - . l (J mai f.929 vu8 l I. hei ,. . . U quartz1 t e, à 
' l l CN. ·- Il O • . 

tué . - P . V. Znghzicu r ]Jrinciiinl p 'l" uur1er carrier 
· 11o nnart. 

Résumé 

Sur une voie de raccordement de la carrièr e d . 
· , , es ouvners pou 

sa1en~ un wagon de 20 tonnes détach • d' s-. . . ' e un groupe de q t. 
qui s tat10nna1t sur cette \·oie. ti·oi·s de . . ua re, 

1 s ouvriers s' 't · . 
entre les butoirs d ' arrièr e . e aient places 

S ur la même voie arriva poucsé par 1 ' ~ un e ocomotive t · 
de wagons vides qui, re foulant les t. . ' un ra1n 

. . . I ois wagons cl • 
place , reJ01g111t le premier véhicule A cmoures en 

· · · ce lllomen t I' d 
ouvriers qu i se trouvait entre les b t . . ' un es 
·1 f t • • )' · u on s voulut se retirer ,· 1 u ecr use en tre un de ces butoirs et 1 b . 0 utotr c d t du wagon de tête de la rame refoulée. orrespon an 

N° 14. - / er Arrv11di.~.~ 1:71lf'll l . _ jiJ . [ . . 
. , "'" P 1>1 tri110 d e p ·erre â 

c11111•nt 1 ortl1111d, ri ('al on ne. - .!l rwût l.9.!
9 

. n 
1 
. . 

Un ou vr ier fuP - p V lnvh1i1·11r G' ' ve1s 14 h ewes . -
• . • r. Le111airP . 

Résumé 

lJn ouvrie r pou;;sant devant lui un \ . 
d d 

. , . vagonnet v1de, sur une 
es eux voies partant d une bifurcation . • , 

. . . ' a etc r enverse et tu' 
par smte de la colhs1on entre ce véhiculc t . e 

. ., e un tram venant e 
sens m verse sur la cleux1eme voie à forte pent b . . n 
d .t b"f t' e, a out1ssant à la 1 e 1 urca ·ion. 

Le machiniste du t rain 11 'a pu éviter 
de la locomotive étant insuffisants. En 

la rencontre les f . , • reins 
1 absence d' un appareil 

... . 

1 

:\ 

l 
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avertisseur sur la machine, le mécamc1en a tenté vainement de 
·p révenir à la voix, l 'ouvrier conduisant le wagonnet. 

:M. !'Ingénieur en Chef-Directeur Niederau a demandé « à la 
direction de la carrière de prendre , par un ordre de service et 
une s ignalisation appropriée, les dispositions nécessaires pour que 
la section de voie principale, comprise entre l'usine et le sommet 
de l a rampe, ne p uisse être parcourue simultanément par des 
véhicules conduits pa r des ouvrie rs et par un train . 

,, En ce qui concern e le tracteur , de le munir d ' un signal 
avertisseur et d'y adapter un disposit.if pour éviter la projection 
d'h uile du moteur sur les roues et les sabots des freins. ,, 

Ci-après Je texte de la note de !' Inspecteur Général r elative à 

cet accident : 
" On doit certes considérer comme inadmissible l ' usage d'un 

tracteur dépourn1 de tout signal d 'ala rme et don't le frein était 
insuffisant, eu égard à l a pcnt-0 de l a voie, alors surtout que sur 
cette voie, le train remorqué par co t racteur pouvait rencontrer 
des wagons poussés à bras cl ' homme. 

,, J 'approuve donc en t ièrement les suggestions de :M. !'Ingé
nieur en Chef-Dir-0ctcur du l "' Arrondissemen t , formulées da.ns 
sa lettre du 9 courant. l\ la is, je crois devoir ajouter que le texte 
de l 'ar ticle 9 du règlemen t du 16 janvier 1899, qui énonce le bu t 
à atteindre, sans rien indiquer des moyens à employer , est abso

lument insuffisant. 
,, Alors qu 'il ex iste dans beaucoup de carrières, i des voies de 

t ransport très importantes, pré3entant uu profil très accidenté, 
il con viendrait, je pense, d e remplacer ce texte par un autre plus 
explicite, par exemple par celui de l 'ar t icle 59 du r èglemen t du 
15 septembre 1919, applicable aux install ations superficielles des 
mines, minières et carrières souterraines; cet article 59 r epro
duit d·ailleur's l 'ar ticle 5 du règl<!ment du 31 mars 1905, exigible 
d ans l ' industrie du bâtiment, les travaux de construction e t do 
terrafficment en généra l et dont certaines parties pourraient être 
appliquées utilement dans les carrières à ciel ouvert. ,, 

No 15.,. - ;er .-Lrro11t!i.~.~e 111 1· 11t. - Four.sr) chnu.r, â C'<tlonme. 
_ 2 septembre 7920, -vers 10 hr 11 r1's. - Un ouvrier freinenr /11,1: . 

_ /'. r. l11r; f- 11 i e11r C. l,1'11/0irP. 
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Résumé 

Dans le but de faire intervenir un 1 . , 
la remise à rails d'un wagon vid e oco~ot1ve a vapeur pour 

, · e, un ouvner s 1 
veh1cule et la locomotive en te t . e P aça entre ce 

. ' nan en main h . 
et suivant la direction de la v . ' onzontalement 

ru . ' oie, une barre d f 
1. ,80, dont il appuyait une des extrémités con ~ cr longue de 
tete du wagon. L a locomot ive fut . t1 e la traverse de 

' mise en march t . 
contre 1 autre extrémité de 1 b e e vmt pousser 
1
. a arrc ; toutefoi . 

g 1ssa sur ses faces d ' appui ' t 11 . s, cette dermère 
. me a rques et s'éch· 

trve avança jusque contre le appa. La locomo-
h

. . wagon , malgré l'' t . 
mac m1ste, et l'ouvrier fu t coi , m ervent1on du 

nce entre les deux 'l . l ' ve l!cu es. 

En séance du Comité d ' A . . 
1
, . . rrond1sserueut M N . 
avis " qu'il conviendrait d ' . , ' · iederau a émis 

30 
inserer dans l'A • , 

mars 1905, prescrivant les m _ rrete royal du 
1 

, . , e.,ures en vue de . t' 
et a secunté des ouvriers da 1 pto eger la santé 

. . . ns es entrepr· · . 
commerciales, amsr que dans 1, A .. • , ises mdustn elles et 
1919 u ete royal d 15 , concernant les installations r· . u septembre . t ., . super rcielles d . 
res e carneres souterraines u ·t· 1 . es mmes miniè-
d

. , '" n a1 rce mterd · t 1 ' rtes a la chandeile ». isan es manœuvres 

Nous reproduisons ci-dessous la note d ' 
" J e partage l 'avis émis par M l'I _e .1 Inspecteui- Général : 

du l cr A d. . ngen1eur en Ch f rron rssemeut, lors de la réu . e -Directeur 
dissement. mon du Comité cl' Arrou-

» La manœuvre dite à la chandell 
t d 

' e est cert . 
gereuse e evrait être interdite ar amen10nt très dan-
d ' application générale. Au surplus p cc un texte r églementaire, 
condamnée par une circulaire · . ' , . tte manœuvre a déjà été 

mm1stén elle d 5 
n° 13G/ 5l 70, qui ne viEe toutefois 1 li septembre 1927, 

que e ref ] 
au moyen d'une pièce de bois. ou ement des wagons 

» Lès conditions dans lesquelles 1 a victime , 
sur rails des wagons déraillés· 0 t a tente de remettre 
1
, . , n rendu plu d 
emploi de la dite manœuvre. ,, s angereux encore 

N o 16. - / cr Arrondissement - }•'o . . . 
, · IU.~ o clin · C' 

72 d ecenibre .7.9.29, ·vers 19 li ell re. ux, ri hercq. _ 

t li 
s. - Un ·1nri,nœuvre bl 

e .. eme11 t. - l'. f" . l nr;én ·,, . G' / . ' essé uwr 
: i.,iM . ,e111ciire. -

" 
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Résumé 

Un manœuvre ayant pris place sur un marchepied d ' un t rac
teur à huile lourde, a été serré entre cette machine et la paroi 
d'une galerie de défournement de fours à chaux, dans laquelle la 

locomotive a pénétré. 

Le rédacteur du. procès-verbal a déclaré, en séance du Comité 
cl ' Arrondissement, « que la voie de défournement est posée près 
cl ' une des . parois de la galerie, afin que les wagonnets viennent 
se placer sous les trémies de défournement et pour laisser de 
l' autre côté de la v:oie, un passage aisé au personnel. 

,, Le déplacement de la voie vers l'Ouest ne serait d 'aucune 
u tilité, parce que les trémies doivent avoir assez de longueur 
pour déverser dans les wagonnets et qu'elles constitueraient tou
joun; un barrage entre la paroi et la. Yoie. ,, 

i\J. l ' Ingénieur en Chef-Directeur N iederau a " recommandé à 
la direction de l'établissement d ' interdire au personnel de se 
teni r sur les marchepieds du tracteur à huile lourde, lorsque 
celui-ci doit pénétre r dans le massifs des fours à chaux et lui a 
signalé que cette mesure serait facilement r éalisable en partie, 
en supprimant les marchepieds d 'avant "· 

N° 17. - § 0 Arrondissement. - Atelier de concassage de por

phyre, à Bois-de-Lessi11rs. - 94 avril 19JO, à 14 heures . _ Un 
aid e-111<iço1i, blessé mortellement. - P. V. lngénie·ttr Ch. D e111 ewre. 

Résumé 

Un ouvrier , debout sur un wagon placé en tête d'une rame 
en stat.ionnement sur une voie d 'une usine de concassage, était 
occupé à la décharger, lorsque cette rame fut heurtée en queue 
par d 'autres wagons refoulés par une locomotive. Le choc préci
pita la vict ime sur la voie, où elle fut grièvement blessée par la 
roue d 'u n wagon qui lu i passa sur les jambes. 

L e Comité d ' Arrondissement a émis l'avis suivant, qui a été 
approuvé par ]' Inspecteur Général : 

" Les articles 9 de !'Arrêté royal du 16 janvier 1899, 5 de 
!'Arrêté royal du 30 mars 1905 et 59 de l'Arrêté royal du 15 sep
tembre 1919, visant respectivement les voies ferrées, desservant 
les carrières à ciel ouvert, celles des établissements classés et 
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celles des dépendances superficielles des · . ., 
.·-. . . . . mines, m1rncres et 

11crcs souten ames, wnt trop succincts. · car-

» Ils devr aien t être r emplacés' IJar un .' 1 . t 1 t cg cment unifo 
nsau es raccordements de tous les 't hl" . rme, . e a issemen ts l d t .· 1 
prescnvan t de façon beaucoup plus d'tn" ll ' n us rie s et e u l ce, les mesu re , b 
ver en vue de la préven t ion de .d s a o ser-. . s acc1 en ts sur ces . , 
Celles-c1 on t pns un déYeloIJ]Jement 'd , voies ferrees. cons1 er able . ] , b 
augmen te d'année en année et les ·c1 ' eur nom re 
Il 

acc1 ents mortel 
e es donnent lieu sont nombreux. ,, s auxquelles 

N° 18. - 2° A r ro111/ is:;em ent _ vo · I 
. · t e.s r e rnccord , l' 

11sme de cu11crt:;:;nge de porp lu;re . ]J ement < une 
· · ' a e11.r- .-I cr e11 17 . 

ver-< 1 / !tc11rFs. - ·en cllftroeur ·l ·/ 1,, . · - - m a 1 1930, 
· - · ,, c 1 

t ' 'q 1t17ie blessé 11to1·telle-
111 t 11 f. - !'. T. l 11!fen1e11r ·"li. 1Je1ne11rt 

Ré5umé 

L e chef d ' une équ ipe de chargeur t· . 
d h 

. s se 10uva1t entre d 
e c emm de for ; su r l' une d' Il . eux voies , . . e es sta t 1onn ait 

repos; a prox1m1té de l'aut re voie ' t .t d ' un wagon au 
per forées, provenant de la mise h . e a1 . eposé un tas de tôles 

oi s ser vice d ' u l t . 
à concasser . 1 amis de ! ' usine 

En passan t sur la seconde voie un , 
, . . ' c 

s upen eu re et la l ança con t re le chef 
entre ~ té. le et le wagon arrêté. 

!oc ' t " omo ive heurta la t AJ 
d', . o e 

equipe, qui fut coincé 

N° 19. - 0° . l r n 111r/ii;.-pmt llf _ fi' . l . . 
' . 1. . ' ·' I' o1t rt t 11111 I l . 

1·11llltt.t", a ,. 1.~e 111 011t . - 7 jni1t / {). O . . ' e Cil crt? r e. ponr 
, . , , ve1 8 7 4- li À 'j V 

v1·e l 1u-. - P. T'. J ngfn i ettr princi fl'd J Tl · . ~· · - n 11iamœ 11-
' · . ru d?J. 

Résumé 

L a victime, manœuvre de t ransport cl .. 
gon refoulé par une Jocomoti , cl ' cvait accrocher un wa-

ve, a eux aut res . 
Mar chant le long d u premier dont 1, Il . _en . st ationnemen t . 

d ' h Il 1 d' ' a uie eta1t celle du p ommc. e e e epassa pu is s' int. cl . . as 
' 10 1ns1t e t 1 ' h ' 

pou r les accrocher , mais avec une tell . 
11 

re es ve wules 
, , e imprudcn , 11 
ccraœe entre les butoirs. ce qu e e fu t 

N° 20. - Jer .-1 rrondi.~sement. 
8flignie.•. - J8 jw"llet 19.Jl' ri l .ft 
- f J. r . l 111;f-11iellr J . .l/a r tello. 

(' hrw t ier.ç <le (fi:co• , .iverte · 
" . 80. - u 11 1 , . . ' {/ nrcrt111c1en t né. 

rt 

:\OT ES UIVE HSES 11 27 

Résumé 

L 'accident s'est produit sur une voie en cu l-de-sac, établie d ans 
u11e t ranché::! pratiquée par un ent1·epr.meur dans les terrains de 
couver ture. Un mécanicien au ser vice de cet en trepreneur étan t 
descendu à. recu lons d ' une locomotive circulan t à la vitesse du 
pas d 'homme, a été écr asé dans l ' in tervalle de 0111 ,20 r égna.n t 
en tre la cabine et la paroi de la. t ranchée. Le machiniste, aler té 
par les cr is de la victime, a pu bloquer les fre ins aussitôt et' 
a rrête r lo ccnvoi sur un pa rcours de 0"',40. 

La victime qui était prépcséc à l 'entretien du matériel de 
L·am.por t . conna i ~sai t bien la disposition des l ieux ; elle avait pris 
place sur la locomotive ponr y chercher des rondelles métall iques 

d it,es " flottes " d ont elle avait besoin . 

L e Comilé d 'Arrondissement a émis l' avis" qu ' il est dangereux 
tic descendre d' une locomotive eu marche, quelle que soi t l a 
vitesse, et qu 'il convient cl 'aménager les voies ferrées de telle 
sorte qu ' il existe u11 pas3age suffisammen t large des deux côtés 
des convois, lorsque la chose est possible ». 

N° 21. - J0 .-l. r r o11d iisoe 111 f' ll / . - E'.,.p/oitat ion «te nw rne, <Î 

1Lni 11 e St-l' icrre, - n" octobre 19,)7, vers 11 lt.. JO. - U n ma-
11 œ 11 ;-n· 11 hs.~f-. 111"r t d/e 1111:11f.. ·- /'. l'. l 11yfm ie11 r !,. /lasquri.'!I· 

Résumé 

Au moyen cl 'uue chaîne d 'attelage, don t un m aillon é t a.it rem
placé depuis un. an par un crcchet fe rmé par une liga tu re en fil 
de fer , on avait accroché un t racteur à. benzine à une r rme de 
t rois wagoi~uets ch argés de marne, qu i devait êt re refoulée vers 
Nor d pu is conduite ver s Sud j usqu 'à la t rémie de chargemen t 
du t i'.aînage aér ien . On avait enrnite retiré la cale en bois, qui 
immobilisa it cette r ame sur la voie ferrée, dont la pen te vers 
N ord est de 22 rnillimctres par mètre. Mais dès q ue cette cale eut 
't' 1 e'e la rame s'étant décrochée du t racteur , se mit en 
c o en ev , 

t
. ce que voyant, un manœuvre couru t en avant et, 

mouvemen , 
replaça la cale sur l' tui des rails. l\ra l~e1'.rousemeut, ~n but an t 

t 11 Cl. le premier wagonnet dera1lla des qu at r e roues 
con r e ce e- , . . ' 
se renversa et écrasa la victime . 

• 
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Le Comité d ' Ar rondissement ayant critiqué " le maintien pen
dant une aussi longue durée, d ' une chaîne d ' attelage avec au lieu 
d' un maillon, un crochet maintenu par un fil de fer ,, a est imé 
(( qu'en raison de l' intensité et de la permanence du t1:afic e t d~ 
la pen te des voies ferrées, un wagonnet de chaque rame devr ait 
être mun i d ' un frein établi à demeure, comme le prescrit d ' ail
leurs l ' ar t icle 59 de !' Arrêté royal du 15 septembre 1919 sur 
les installations su perficielles des mine$, minières et car :; ères 
souter raines ». 

Série B. - Transport sur voies fortement inclinées. 

N° 1. - 9• A rrondissement. - ('arrière rle 1JOTJJhyre, à Bois
de-Lessines. - .28 )11illet 1922, ver8 7 h eures. - Un accroch eur 
blessé 111ortelle111e11t . - P. F. lnyé-nieur Il. A ncia•u.c . 

Résumé 

U n ouvrier occupé à décrocher un wagonnet vide, au pied d 'un 
plan incliné long de 35 mètres et p1·é'.sen tan t une pente de 350 
a été blessé au genou par un ricochet d ' une pierre échap 'e d~ 
wagonnet plein, qui venait de remon'ter ce plan. La vic~me a 
succombé aux suites de sa blessure, quelques jours après l ' acci
dent. 

E!1 séance du Comité d ' Arrondissement , l 'auteur du procès
verbal a fait les déclarat ions suivantes : 

u L es préposés au pied du plan incl iné ont toute facilité, vu la 
disposit ion des lieux, pou r se met t re à l' abri des pierres venant 
à. dén.ler le long de ce plan . Néanmoins, il se peut, comme le 
cas s'est présenté dans cet accident, que leur vigilance à s'en 
gare1· soit mise en défaut. 

,, P our cett~ raison, j 'ai recommandé à la direction de la car
r ière de faire veiller à ce que, conformément à ses prescr iptions 
déjà édictées, les wagonnets ne soient jamais su rchargés. » 

No 2 . _ J•r A r rondissnne11 t. - Tt:.c71lo'itation de vierres à 
ci1111'11f, à A ntoinq. - 18 jiû11 .192.{, 1m·s 8 lte nrcs _ U•, t 

· · · '" erras- . 
. <if'r f11f'ssé 111ortplfe111e11t . - P. T'. l 11gh1ie11r R. /, efèvre. 

~ 

1 

( 

. l 
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Résum 6 

L 'üccident s'est produit à la suit.e de la rupture du câble d'un 
·1 ' ! t " ue a' tambour desservant un plan incl iné, sur une l rcu 1 e ec uq ' , . 

· h · t J ei1 cul-de-sac formant garage, etabhe dans le voie onzon a e ' . . . 
1 t de ta voie un ique de ce plan. Celm -c1 comportait p ro ongemen . ., . , 

d ·t' s de pen tes contraires; la prennere, s1tuee en aval eux par 1e . , . . 
de l!i recet te supérieure, avait 45 mctres de longueUI .et 22 c~nt1-

, . 11c' t re de pente vers Sud ; la seconde avait 19 metres mutres pa.1 1 , 

d l . avec 21 centimètres par metre de pente vers Nord; e ongucm , . . , . , . . 
e lle about issait à. la recet·:c rn fcn cure et a la voie de gar ~ge . . 

La disposit ion t rès peu recorn m.an<lable d_e ce plan obhgea_1t :e 

h . · t dti t reuil qui ne voyait pas d 'ailleurs la recette m fe-mac mis e ' , . 
· ' f ei'ner· très peu pendant la descente des vehicules sur n eure éi r 

'te · d Sud afin de leur permettre de remonter ensuite la peu pie ' . . . 
Je ;.ar la ,·itesse acquise, la rampe pied N o1d. 

seu ~, 1 'd · d'~ h -
Lors de l ' accident, un wagonnet v1 e venait etre accroc e 

, . Je plan )Jar le préposé de la recette supérieure. Ce et engage sui ' 
t ·t parcour u une qtùnzaine de mètres depuis cette waaonne ava1 

0 

1 . ··1 a été libéré par la ruptme du câble, vraisem-recettc, 0 1 squ 1 . 

blablcmeut sous 1 ·action d' un brusque coup de frem. Ce wagon-
net a atteint et blessé mor tellement un terrassier qui venait 
d 'amener sur la voie en cul-de-sac, un wagonnet chargé, tTaîné 
par une mule, qu ' il n 'avait pas eu le t em ps d 'emmener . 

Le Comité d 'Arrondissement a émis l ' a~is qu' il importe que 
« le wagonnet vide ne soit j amais engagé sur le plan incliné 

t le le wagonnet plein ne soit mis en place dans le garage avan qt . , 
t le conducteur ne se s01t garo >>. e , que 

n e ·Lrro11di8se111e11t. - Fours ri cltau.l' , â T'au.r-sousN0 3 - '' · 
• ;9 aout L9J.J vers 8 lt eure.~ . - Un cltrirretier 

r 1dvre111011 f. - ~ . '. . 
, p Jl z 11 ~1h1ieur prmc171ril ('. Bio geon. f/11' . - . . . 

R~sum6 

t bereau dépourvu de frein, descendait à vide, attelé de 
Un om · d ' ' f ' h 

fi , be le chcmm acces aux ours a c aux, . bevaux en cc , 
t rois c . , , fi de coteau et présentan t une pente un ifor-
h · taille a anc 

c emm . 9 01 Le véhicule ayant fait une embardée, les 
d 'environ 1o · · · 't ' 1 ine, . ~ t ·otter · Je charretier qu1 se t rouvai a a miren t a 1 ' 

chevaux se b .. carts f it un faux pa.s ou fut coincé contre 
tête du cheval des tan ' 
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le flanc de la colline et tomba sur le chemin, Oll on le r etrouva 
sans vie. 

Le Comité a est imé " que les chariots, tombereaux, e tc., des
tiui7s au transport des charges, devraient toujours être munis 
d 'un frein approprié "· 

No 4 . - :j• .-1 rro11di8.~e 111 e nt. - ('arrière d e vor111tvre, à Que
llltsf. - J4 jnillet l92:j, vers IG h eures . - Un journalier blessf: 
mortfll<imen t. - l'. T'. l11!Jf-11ienr G. Jrw8se111s. 

Résumé 

La victime était préposée au déchargement des bed aines, au 
pied d ' un plau incliné en construction , d ' une vingtaine de mè
tres de longueur et de ] 2 degrés de pen te. Elle fut atteinte dans 
le dos c ~ projetée sur uu tas de pierres par une bedaine chargée, 
pesant 1.600 kilogrammes, q ui a descendu librement la pente sur 
laquelle elle avait été engagée imprudemment par le préposé de 
la rccetle supérieure. 

No S. - .Je . l rrondi-5.~t:111e11 t. - ('arriilf·e d e purplt.IJre, ri L i:ssi
lll'-<. - 0 rto1/t 102.), vers 14 h. P. - Cn 1111i11 œ nv1·e bles.sé 

11
wr

t e11n11n1 l. - P . V. Ingénieur R. f/ op)lf' . 

Résumé 

L'attelage d 'un chariot chargé de porphyre se rompit p~ndant 
l'ascension de cc véhicul e le long d 'un plan incliné de 70 mètres 
de longueur et de 65 degrés d ' inclinaison. 

En dévalant au pied du plan, la caisse de ce wagonnet se 
sép!!ra de l 'essieu et continua à glisser le long de la voie hori
zonlale; sur sa trajectoire, elle ren contr a la victime qui fuyait 
d la projeta dans l'étage inférieur de la carriè1·e, situé 6 mèt res 
plu.J bas. 

net ouvrier a succombé à ses blessures le lendemain. 

A la suite de l'examen fait par le Comité d ' Arrond issement 
des circcnstauces de cet accident, M. !' Ingénieur en Cl

1
ef-Direc

tcur Nibelle a recommandé au x maîtres de canières de L ess· 
mes : 

" J o) de constituer la patte des câbles fixés aux chari'ot · 
. . , S Cll"CU-

Jan t sur les plans m clrnes en les repliant sur cux-
111

A • 

emes et en 

NOTES DIVERSE S 

. yen de clames ou carcans, 
l deux bnns au mo ·1· 

f ixant es · . nner l'extrémité rect11gne , au lieu d'empnso . 

11 31 

rivés ou 
du câble 

boulonnes, , de clous · 
d . ferrures traversces ' . 

entre eux r de terre troncs ou pierres, 
cl ' 't blir des " cava iers ,, , h . . 

" 20) c a • . d ns leur course les c anots qui 
1 ns }Jour arrete1 a ' 

au pied des Pa ' d ' upttir e de câble ou d 'attelage. » . , 1 uite une r dévalera1eut a a s 

. • 1 _ B.cploitat ion d e pierre <t 
1er -l l'l'U11d18:se111111 · V 1 • 

N° 6. - . ' ... 10 'U Vt;l'IS / (j IL . 30. - 1i C1ta1 -c' l l e _ * ft!V// CI ' w > , • 
ci111 en t, à a 011 1 

• • . .. • · / 0 F crbonwe et b1gcweur / ' . f" . [11yf-11ti lll' fil /ll CIJlll 
rntier tu f- . -

G. Lemaire . 
Résumé 

d t de cheval, occupé . , ·ournée uu con uc eur 
Ayant termme sa J · ' cl " t ui·i·ascements a conduit son -- ' cl t ravaux ~ ~ - ' 

dans une carn cre a . es, . • . d' un plan incliné, aboutissant au 
1 -tie m fcr1eu1 c , d 

cheval sur a par ·t l'eau sur 2m 50 à 3 mctres c 
1 ·t t . 1 couve1 ' ' fond de !'exp o1 a wr' 

hu.utcur. massi f du plau incliÙé, le conducteur 
L~ cheval ayan t qu ilt~ Je 

et le cheval se sont uoycs. 

. _ ('nrr i<'.ri: d e porphyri;, à Le.,si-
No 7. - 2" :1 rrond1sse 111<•11 t. 

, ID h. J.j . - l" 11 p11cageur tué . -0 1/1~ce 111bn' 10.lfi, a J n e.-. - <> 

JJ . F. lnyf> 11ie11r Ch. 7J e1111' 11re. 

Résumé 

, 1.,, slirface d~ la carrière, par la cage · remontait a •• 
La victime . 1· , mü par un moteur électrique, quand 

nseur inc me, , d 
d ' un asce tt cage simplement suspendue par eux 

d ortcs de cc e , , 
]' une es P . t · 1 le bec de ces crochets tourne , barre hon zon :i e, 
c rochets a une c dét acha de Ja dite barre, culbuta 

,. , . . r de la cage, _c . l t cl 
vers l 111 tc11eu ' cl t raverses du chemm de rou emen e 

. tre 1 une es . . . . . 
et se b risa con de la cage s'en su1v1t et la v1ct1me qu1 

ir U n choc , · ·té ' tour sur les l'ascenset · ... 1 porte fuL prcc1p1 e a son 
.t de r essa1su a , 

s'efforçai 1 'Cllt é écras6e. 
cl r ou en. · , , 

t,ravcrs;:s e . d a.reil accident, l'auteur c1u p roccs-
. ] retour c P ' OO ·11· ' Pour évite r e . t' de porter de 40 a 1 nu 111.1 c -d , ' ]a dll'eC ton 

verbal « a deman e a des crochets d' attache des panneaux 

t ·es la longueur des becs ré1Josés à la manœu vre de l' ascen-
1 d ·escnre aux p ' , _. . 

ovibles et o P1 . t ]o ces crochets vers l exteuem ». 
am de JJlaoer t ouj ours la po1n e c 
seu r . 
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No 8. _Je . lrro11disse11ie11t . - Ga.1-rii:re ~le porphyre, û L essi-
1tes. - ~ c - • ?6 0 ·tubre 19/6 û J.~ h eures . - Un a ccrocheitr blessé 
- 1 li 1, 1 p T7 I n géniewr Ch. Demeure. mor 1- e111e • . - · · 

Ré1umé 

U vrier agissant avec trop de précipitation a avancé sur n ou l, 
la pente d ' un p lan incliné, nn wagonnet avant q u ' il soi t accroc le 

au câble du treui l. 

En dévalan t le long du plan , ce chariot a heurté le wagonnet 
att elé au pied du plan au câble montant, en détermin ant ainsi 
un violent coup de fo uet de ce dernier qui a frappé la victime à 
la tête. 

No 9. _ 7• A rrondisse11le1tt. - B.cploittttiun d e calcaire 11onr 
clw11t.r, à La Jf allieue Saint-Ueorge.~. - J•r f é11rier 1929, vers 
1.1 !i eu.rf'.~ . - /Je1u ouvriers tuf.~. - /' . l". l nyéniew· R. Hidlot. 

Résu m é 

L 'accident s'est produit au pied d ' un plan incliné à double 
voie, ser vant à remon'ter les terres et déchets de concassage au 
sommet de la carrière. Ce plan iucliné a une longueur de 100 
mètres suivant la pente et r achète une différence de niveau de 
44. mètres. Le transport s'y effectue au moyen d'un treuil élec
trique à double tambour et par deux wagonnets à la fois, avec 
fourche de r etenue à l ' arrière. La crosse du câble métallique 
s'accroche à un crnchet rivé au châssis et muni d'une clavette de 
sûreté. ~a recette inférieure du pla.n incliné communique, par 
Wl tunnel long de 3 mètres, avec une galerie supportant les appa
reils de triage des concasseurs. 

L'inscription « Il est défendu de stationner au pied du frein » 
est placée dans ce tunnel. 

Deux wagonnets chargés de terres et de pierres arrivaient à 
3 ou 4 mètres du sommet du plan incliné, lorsque le wag?nnet 
supérieur se détacha subitement du câble. Les deux wagonnets 
redescendirent sans dérailler, la fom·che de retenue s'étant bri
sée, et vinrent s'écraser dans le tunnel, ensevelissant les deux: 
victimes, un ouvrier casseur qui attendait les wagonnets vides et 
un accrocheur qui arrivait porteur d ' une briquette de charbon. 

.! 

('. 

.· 

NOTES DIVERSES 1133 

. t - Atelier de conc<UJsage de 1 er él rronrbssernen . Un rna-
No 10. . · 1 !. septembre 1029, à 10 h e1ires. -

Yri:s ù Tr i11értes. - :1 , . princi7')(tl G. So t tilJJUx. ' , p T'. [ngenieur nœ1iure tue. - · 

Résumé 

. d . d ' une passerelle à claire-. . assait en essous , 
Un ouvn er qui p . li , , 22 deurés affect ee au t r allil-

d 1 me nee a .,- ' 
voie, de 22'",50 e ong, ts été atteint à la tête et mor tel-

. par wagonne ' a . ) Port des pierres . . l h te d'une t ige en fer (p1queron ' , ar suite de a c u 
lement blesse p , d ' wagonnet montant. 

' t décrochee un qui ses 

d~s cir constances de cet accident par 
·te de l'examen Ch f D' teur A la sui . t M !' Ingénieur en e - rrec 'té d 'Arrond1eseme11 ' · ., 

Je Co1111 d, , 1 direction de la can"lere : 
. comman e a a , d 

N iederau a ie ' i ueron avec crochet a anneau e 
« 1 o) de faire usage d un p q 

sûreté; 
,, 20) d'apposer des 

ne! sous la passerelle, 
plans incliné. » 

affiches interdisant le passage du person-

d t la marche des wagonnete sur le pen an 

E.?;ploitation de pierres à ·1•r ,, rro11disse111ent . 
N° 11. - · . 'l l9:Jl vers J2 heures . - Un ter-, i itoing - IJ, (tv t 1 ' ' 

cim~nt, a, 1 7 p Tl l ngén.ieur E. Raclelet. 
ra.sster t1te · - · · · 

Résumé 

, . d ' un plan incliné, un wagonnet ha.seu-l' r supeneur ' h · 
Sur le pa ie d , . ·11- et s'est déversé; un autre ve i-

, d terres a era1 e l ' , 1 
lant charge e ' . était accroché, ayant ba.scu e ega e-
cule ' du même genr;j qu~t;nait ont enseveli un ouvrier qui sta

les terres qu I co m ent, . . , 
. , rox1mite. · ' ·1 'ent tionna1t a P . t ayant émis l'avis « qu I conv1 

. , d ' Arrond1ssemen . 1 t ru· des 
Le Comité . . bedaines Decauville, circu a~ s 

1 . les caisses des t hl Il y a lieu a cet effet de ca er . ou peu s a es. . , 
. f e1·1·ées smueuses l a, celui qui est applique aux voies ' · · f na ogue 

d ' adapter un dispos1t1. a sions et qui consiste en une broche 
1 . à. grandes dunen d châssis e t dans une ouver-

ber ames. ' une ouverture u . , . , . lemen t à la 
'' ntrochusan t dans t«e qui est f1xee late1a s i . , e dans une pa ~ 

tu rc prat1~~e . de la caisse ». 
partie infen eme 

-----------------
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l\l. )' Ins pecteur Général Nibelle, tout eu approuvan t cet a-vis, 
a présenté à ce sujet les considér ;:itions suivantes : 

" Les caisses des wagonnets culbuteurs devraient être munies 
de verrcus s "opposant à leur culbutage in tem pestif. 

,, Ce n'est pas la première fois qu ' un accident grave a été 
occasionné pa r un tel ren versemen t, scit dans des carrières, soit 
nll· des chantiers de terrassements. A raison de la secl;ion trian
gu laire d e ces caisse3, lem centre de gravité se trouve à 1/3 
environ de la profondeur, soit à 0"',17 du bord supérieur ou à 
om' 16 au-dessus de la l igne horizontale, p:.i ssant par le3 touri llons. 

,, Cette hauteur peut se trouver. ~ensiblement accrue si, au 
lieu d 'êt re chargé à plein bord, le wagon ue i; est surchargé. Il eu 
est de même si quelque pièce volumineuse, plus lourde que les 
terres rempfüsant le wagonnet , se trou ve ajoutée à ce!Ies-ci dans 
la i:ar t ie supérieure du wagonnet. Dans ce cas où le centre de 
gravité est surélevé, il suffit d'une légère inclina ison prise par 
le wagonnet pour que la ver ticale abaissée de ce centre ne tombe 
plus dans le polygone de suspension , passan t par les quatre tou
rillons porteurs; le r enversement spontané de la caisse dans ce 
cas est fatal . 

,, P our tenir compte des nombreuses éventua lités dans les
que1Je3 ces véhicules peuvent recevoir une i ~clinaison latérale 
par sui te d 'nn défaut de pose de la voie sur laquelle ils roulent'. 
voie toujours. éta.blie p lus o~ moins g rossièr ement, il importe 
d' assurer la f1xa t10n de la caisse par une broche ou un verrou . 

,, A mon avis, ce dispositif de sûreté devrait être r endu obli
gatoire par un article à ajouter aux règlemen ts des 16 janvie r 
1899, 30 mars 1905, 31 mars 1905, 15 septembre 1919 dont ce r -
tains articles visent déjà les transports. ,, ' 

No 12. - z•r :1 rrondis.~e111 ent . - U8ine ri . ciment , (> .-111,toing. 
_ [! j 1ûn J!).Jl, vers 7 h . . W. - Un chrirgew· l wL ~ ]' . Tl . l ngé-
11 iem· E. Rfldelct. 

Résumé 

L 'accident s'est produit au cours de la t r anslation d e quatre 
berlaines de char bon sur un plan incliné de J 50 mètr es de lon
gueur, avec pente de 10 degrés, servant de rampe d 'accès du 
rivage au n iveau de la pasôerelle au-dessus de l ' E scaut et de la 
p lateforme des foins. L 'extrémité du câble tracteur ayant été 

-~ 

" . 
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·1 la ferrure aaru i~sant la patte s 'ouvrit . , . . con tre-ra i , 0 
CO IUCCO.: lhll un 

d cendit la pente. · 1 
et la r ame re es . . a nuet sur u ne voie honzonta e, 

. . oussa1t un " aoo , ' Il 
La v1ct1m e P . 1 1gcment du plan incline, lorsqu e e 

. d t dans le pi o o1 d 
sit uée au pie e t , la suite du tamponnement e , ous ce wagonne ' ai , 
a été écrasec s . cl cendu intempestivement le plan. 

l . . par la rame qui a es 
CC U J- Cl 

, . . Chef-Directeur Niederau a recomman~é à 
i\l . l ' Inge111eu1 en ., . de confectionner les pattes des cab les 

. de la carr1e1e " d 1 
Ja direction b 1 et vis e t a pris note u p ace-

. t hoires avec ou ons , . 
à l ' aide de mac . .' .. du contre-rail de la traversee, pom 

d s blocs· de bois pi c,, . 
men t e d ~ hie dans celle-ci » . 
éviter le coincement u ca 

. , / _ ('arrière d e porphyre, à B ois-
'.lc -trro11d1-~se /IHll · . . . , 

N° 13. - - · _ . . lO il l'f' I".< 7 1t. JO. - ln 111emu.~1er tw: . 
tir-Lessines. - i :> J U llL • • ' 

_ J'. l'. [ugf-uirnr / , . Boulet . 

Résumé 

., . ~ ci.e l ouvert, ex ploitan t le por-. d" carnc1a '" 
Les produits une, . . 

1 
plan incliné à. chariots porteurs, 

' t . • remontes sut t.: l d ' 
phyre, C atClh . t ro degrés d ' inclinaison, COlUlllan e 

0 't. de longu.:ur e .:i 
de 11 me r es , . ' .· . de 80 chevaux. Les pla-. ·1 électrique, a. moteu1 sc11e 
par un treui . ·t . 'taient chacun à deux wagonne ts de des char wts po1 em s e 
teaux cl' la" ren,ent à la direction générale d u front, alignés perpen icu J • 

Plan incliné. 1 t ·1 chait à 
1, ll ' Lranslabiou a lora que e rem mar 

'u cours c u e ' 1 d " · te 
b.. . ·' t brusque l:e produ1s1t et es tSJOnc urs . itesse un a1 t E: . 1 

pleine v ' 1 . lu treu il a in si que ceux de a cen-
automatiqucs de la ca )Ille c ' 

d , lenchèreut. , t 
t ra ie, ec . 1 d u ,,0 1-téur descendant resteren en agomwts vie es ,... 

Les deux w d . gonncts de porphy re du porteur 
d . ue les eux wa , ' ' -

Place tan 15 q . , d s le •ens de la mon tee; 1 un d eux 
' . t iroJctcs an - , • 

mou tant fu t en 1 t déplacé later alement ve rs la tete , d uatre roues e 
fut souleve es q d f t culbuté dans le même sens. U n 

1. , . Je sccon u . . 
d lJlan inc me ' . . . , tre les wagonnets eut la po1tnne 

u . . ·t l>n s pl ace .:n 
ouvrier qui <J.va1 

défoncée. 
]) . t cui· <lu 2e A rrondissement a . Chef- 1rec . 

"" \'Ingén ieur en d" t . ·cl ire t oute translat10n du por -iu.. . t" « Ill lJ l 
..] . dé à la d1 rcc JOll . , ·ontenant des wagonnets et de. u enH~ ll , . ac d ' une cage c 

1 dans un et.10 sonne 
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faire co~ditionner les p~rois latéral.es et les ·barrières des cages 
servant a cette translation de manière à prévenir la chute des 
personnes "· 

Série C. - Ponts-roulants, grues, monte-charge, transports 
aériens, transpor ts par câbles et par chaînes. 

N° 1. - 6° Arrondissement. - (.)arrière de 11w.rbre, ri Vodelée . 
- 7 avril 1923, à 11 heures . - pn ma11œiivre blessé mortelle
ment . -1'. V. lngé1ûe111r R . Prémont. 

Résumé 

U n bloc de marbre de • 111 50 im 05 . "- , x , x 1 mètre était remorqué 
par un treml, à. une vitesse de 301 50 par mi' te · t · . , nu , sur r01s rou-
leaux en bo15 de 2 mètres de longueur et om,26 de diamètre. 

Deux ouvriers déplaçaient les rouleaux au fur et à. mesure de 
l 'avancement, se servant à cet effet de broches en f " l . . . · er, qu is 
mtrodu1sa1ent dans des caviLés ménagées suivant l ' axe d , . , . , aux eux 
extrem1tes de chaque rouleau. 

Comme l' un de ces rouleaux venait d 'êt re reporte' ,'a l ' t 
1 bl 1

. avan , 
e oc au te~ de prendre sur ce galet, le poussa devant lui et 

ne tarda pas a se renverser. L'un des deux ouvr iers ne put se 
sauver à temps et eut la jambe e t le bras droit écr asés. 

N° 2. -.:5° ·:lrro11;/isse111e11 t. - ('arrière de porphyre, à Qu,e-
11ast. - [} 1anv1er 1924, ver.~ lit li. / .). - Un manœitvre t·ué. _ 
l'. V. /n,qhzieu,r p rincipal Tl. l'iritour. 

Ré&umé 

L'accident s'est produi t sur une partie en plan incliné, du 
transport par chaîne flottante, desservant les chantiers de la 
carrière. 

La victime venait d 'engager un wagonnet chargé sur Ja voie 
descendante et la chaîne était r estée simplement appuyée su1. la 
fourche d 'entraînement par un maillon horizontal. Pour rendre 
] 'attache normale, e lle alla pren dre le levier mis à cet usage , 

. 1 a 
la disposition des ouvrier s, et vmt 'engager clans le maillon 
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vertical situé immédiatement en arrière de la fourche, afin de 
' provoqut..r une rotation de la chaîne et d ' amener celle-ci en prise 

normale. 
L 'enquête n'a pu établir ce qu i s'est r éellement passé à ce mo-

ment; quoi qu'il en soit, l' ouvrier reçut, sur la tempe droite, un 
coup tellement violen t du l~v ier, qu'il fu t tué 1iet. 

Il était occupé à. ce ser vice depuis l'installation du transport , 

c'est-à-di re depuis plus de vingt ans. 

No 3. _ :J• Arro11dissrment. - ()arrière d e 71orvl1.vre, à Lessi

'nes. _ .f fé ·vrier l92 'l, vers 10 heiire .~. - Un mécanicien tué . -

]'. V. Ingé1iieiir G. Baeq. 

Résumé 

En montant sur le marchepied d ' une grue électrique, immobi
lisée par une panne de courant, à. l' aplomb d'une paroi de rocher 
à pic, le mécanicien de cet appareil perdit l 'équilibre et se tua 
dans une chute de 17 mètres de hauteur. 

No 4. _ 7c ,.1.rronclisi;e111e11t. - Fours à chu_ux, à Ehein. _ 
28 11o ve111bre 1924, verli 11 heures. - Un 01wrier blessé mortel
lement. - l' . Y. l11gh1ie1v principttl . 1. R e71riels. 

Résumé 

L'accident est sur venu au cours du chargem ent d'un chariot, 
au pied d u four à chaux ; cc chargement s'effectue au moyen 
d ' une beune basculante, suspendue à un monorail qui relie le 

four au quai de chargement. 
La caisse de la benne mesure l '",54 de longueur, om,40 de 

h t Ul
. 0111 70 de lar aeur à la partie supér ieure et om ,37 au au e , , <> • • 

f d Cette benne peut contenu· 300 kilogrammes de chaux et 
011 . 

est suspendue à. un petit c~ariot à cleu.~_ roues à gorge, roulant 
sur un ruouorail. L 'appareil de suspens10n comprend un arbre 

1 
. t 1 n1Uni c!e deux roues dentées, qui ent raînent deux 

10nzon a , 
h 

• Gall auxquelles la benne est suspendue paT deux pivots. 
c aines -· , 
L ' arbre est muni d 'une roue à rochet; une fourche d 'arrêt empê-

1 b ne de basculer . La benne pèse à. vide environ 250 kilo
che a en 

grammes. cl ' h . 
· t' e terminai• le chargement un c an ot, au moyen 

La v1c un · . . ,. , 
. d . 'c' re benne qui vent11t d etre basculee, quand cet 

d ' une e1J11 
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ouvrier tomba du chariot sur le sol , en même temps que la benne 
vide se décrochait du ~ai l et culbutait sur la victime. 

A la fin du chargement d 'un chariot , le déversement de la 
benne est assez difficile, parce que la caisse basculée vient heur
ter la charge de chaux du chariot. 

A la suite de l 'examen fait par le Comité d ' Arrondissement , 
des circonstances de cet accident, M . l' Ingénieur en Chef-Direc
teur L. Delruelle a invité l'exploitant « à munir, dans le plus 
bref délai possible, le chariot porteur de chaque benne, d'un 
dispositif empêchant la chute de cet appareil de transport, lors
que les roues de ce chariot viennent à se dégager du monorail ». 

N° 5. - 1er Arro1u.lii;se111 e11 f . ·- A te/ier de 71olissagc , à Soi
ynics . - ~U t111Jril l[}iô , vers IJ li. /:i. - Un unvrier polisseur 
t ué. - e. l'. b igénif.ur 71ri11cipal E. J,iagre. 

Résumé 

Un ouvrier occupé à étendre une coulée de plâtre sur des pier
res placées sur une table de polissage, a été tué par une autre 
table qui était relevée derrière lui pa.r le treuil d ' un pont-rou
lant, dont l ' une des deux chaînes utilisées à cette f in s' est 
détachée. 

Les tables en ,acier coulé ont 3m, 70 de diamètre et pèsent envi
ron 2.500 kilogrammes. Chacune d 'elles est munie extérieure
ment de deux boutons suivant un diamètre, par lesquels elles 
sont attachées par une chaîne, à chacune des extrémités d'un 
fléau. Ce dernier est accroché en son. milieu à une poulie, elle
même suspendue par la corde du treuil du chariot d'un pont.

roulant. 
Au cours de la. levée d ' une table, le maillon spécial terminant 

une des chaînes s'est détaché du bouton de ce côté de cette table 
qui a glissé ver s la victime, la pouiosant sous la table devant 
laquelle elle t ravaillait. 

' N° 6. _ !)• . lrrond i.-.sl'!nen f. - Fours ri chau.1·, 1) f /fryenrath. 

- 5 M ût 19f26, vers S heure:;. - U 1i 111<M œuvre blessé mortellt-
111 rn t . - P . r . Inri f-n ir:ur 71ri11c ipa/ (' fi. fll/rgeon. 

l 

1 
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Résumé 

. : deux cages relie le niveau du sol , où l 'on 
Un monte-charge a f . ·élevée de 9 mèt res, ser".ant 

h , une plate o1 me sui l . 
retire la c aux, a d b · de fer. U n wagonnet p em 

. d wagons e c ; mm 
au ch argement es . , . . même temps qu ' un vide est 

, , 1 partie mfeneu1e, en d 
est encage a a . , . . A ce dernier niveau, chacun es 

, , l art1e supen eur e. , cl 
encage a a P h . est fermé par une porte a eux 

. . ts du monte-c a1gc A , 

compa1t1men . l' térieur et ne pouvant etre poussee 
vantaux, s'ouvran t ve1s ex 

vers l 'intérieur. . du côté du monte-charge, le pré-
d t un choc v10lent . , . . 

Enten au . , . . t; d 'autres ouvners occupes aux envi-
, , la recette mfeneu1 c e l 1 , , , 

pose a t et trouvèrent étendu sur le so , e prepose a 
rons, accourure~ 

la r ecette supéneure. t ta nue les portes des deux compar-
, l' . dent on cons a ., 

Apres acci ' ., . . tte étaient ouvertes et que la cage, 
d tte dern1ere 1 ece 

t.iments e ce_ , . était vide ; sur le toit de l' aut r e cage 
. trouvait a cc 111veau, qu i se 'd b , wagonnet v1 e. 

était tom e un d chargement est éclairée au moyen 
·t la plateforme e . . , , h 

La nui ' . dont une de 300 bougies, f1xees a la c ar-
de lampes élect riques, 
pente d u monte-charge. 

. , d 'A . discernent a émis l ' avis « qu ' il serait dési-Lc Con11 te n on ~ . · 
b ·• du monte-ch arae fonct101111ent automat1-. bl ue les arncres o A , 

t a 0 q le prévoit l ' ar t icle 35 de l 'Arrete royal du 
quement , comme 
30 mars 1905 '" 

O• ·trroudissemeuf. - C1irrière de grl>s, 1) Nmnur. 
N° 7 - r 

• b . JBJ·' ri ll h. 45 . Un mnnœuvre l11 f- . - P. T'. 11 septem , c .,,J, 

I 
' 'our 11rinciprtl ('h . .Tculoul. 11g1w1,, 

Résumé 

· . pi·e'posés à la recette supérieu re d ' un mont e-D ux ouvriers . 
e · · cervant à élever des wagonnets r emplis de h i•ae à cage umque , ~ < • • 

c " a 0 . 1 · t décager ceux-ci les remplaceT par des wa-. errai lies, c eva1cn . , , . . . 
pi 'd et les conduire ensUlte a leurs destmat1ons respec-
gonnets v1 es , 

t ives. l ' d ' 1 · t ' · cours de ces mauœuvres, un eux , a v1c 1111e, 
P endant qu au 

. . l ontc-charge son compagnon encagea un wagon-
' ' lo1gna1t c u m , . ' . l b ., s e . . rtit à w n tour oubli ant d abaisser a arn erc 

ne t vide, puis p.1 . '. . . 
donl" ]a r ecette cta1t mume . 

" à guillotine » 
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Quelques instants après, la victime ramena son véhicule vide. 
Parvenue au monte-charge àont la barrière était encore levée, 
bien que la cage fut descendue, elle le poussa dans le vide et 
fut entrainée à. sa m ite. 

Les considérations suivantes sont extraites d u procès-verbal du 
Comité d ' Arrondissement : 

" Dans le cas des m onte-charge ordinaires, l ' automaticité de 
la fermeture des barri&res peut et devrait toujours être r éalisée, 
soit cinématique mcnt, soit électriquement. 

· ,, L ' art icle 35 de l' Arrêté royal du 30 mars 1905 , tout comme 
l ' article 64 iden tique, de !'Arrêté royal du 15 septembre 1919, 
demande simplement de réaliser 1wta11t qu e posi;ible cette auto
maticité, ce qui paraît insuffisant. Mais en outre, ni l'un ni 
l' autre do ces arrêtés ne s'applique aux carrières à ciel ouvert 
et le Comité peuse que c'est là une lacune. ,, 

N° 8. - 9• ..l rro11dii;.~e 111 en t . - Fo11ri; ri clt1t11J', ci llerge·11ratl1. 
11 .~ept e111l,re UJ.!:j, ver.~ /.~ !teur1·.<. - C11 mnnœuure tuf:. -

::> I". l 11!Jf.11ieur pri11ci1•al t'lt. H 11ry1·<>11. 

Résumé 

Sur une voie de chemin de fer sensiblement horizontale, une 
rame de ciu q wagons vides éta it r emorquée par câble e t treuil 
élect rique. P our permettre le décrochement du wagon de tête . 
qui dtvait être amené au bout de la voie, le t reui l fut arrêté, 
mais la rame continua à avancer lentement par la vitesse acquise. 

U n manœuvre s' introduisit en tre les deux premie1·s wagons et 
les décrocha. Il voulut ensuite sortir et il eu t la tête écrasée entre 
les butoirs qui se rejoignaient à cet iustaLF . 

No 9. - Je .-lrro11r/i.;seme1tt. - Currière t/(' yrt-s, 1i B cans.·ines
f.11/ai11y. - 9J octobre 192:'i, vers IO heure8. - Un directeur des 
tmva 11.r tuf.. - ! '. r. l11gh1ir11r pri11ci11r1/ .-1. //nrd,1;. 

Résumé 

()11 étui t occupé a u t ransport dvns la ca rrière 1.nême, d ' un bloc 
de pierre , pesant 2. 000 kilogr:rn1mes en\'iroll, Zi l 'aide d 'un câble 

t 
1 
l 

1. 
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porteur et d 'un câble tendeur, maiutenant le premier en dehors 
du plan vertical passant par ses deux points d ' attache. 

Ce bloc ét ait sur le point d'être déposé sur un truck roulant 
sur une voie ferrée, lorsque le crochet fixant l 'extrémité du câble 
tendeur au câble porteur s'ouvrit en libérant ce dernier. 

Un des exploitants de la carrière, qui remettait en place une 
trav~rse de la voie ferrée, a été atteint e t écrasé par la pierre 
ramenée brusquement par le câble, dans le plan vertical passant 
par ses att aches. 

Le Comité d 'Arrondi~sement a estimé que l'installation était 
rudimentaire et que le crochet, dont le bec s'est ouvert, était 
d 'un métal trop doux; que de plus, ce bec aurait dû être ren
forcé par une surépaisseur. 

N° 10. - J cr Arro11disseme11t. - Scierie de p ierres, à Soi
gnies . - 9 nouem,bre 19Jü, ueri; 9 he 1~res . - Un ouvrier bardeur 
tné . - P. T". lnghlliewr print;ipal G. 8ott ia 11,,·. 

Résumé 

U n bloc de pierre, posé. sur un t ruck, avait été scié en t r anches 
verticales., Comme le poids de la pTemière tranche atteignait 
7 .000 kilogrammes et dépassait la charge-limite du pont-roulant, 
qui est de 6.000 kilogrammes, il fut décidé de la coucher hori
zontalement sur des blocs disposés à côté de la voie . Les tranches 
voisines furen t inclinées et appuyées contre cinq pièces de bois. 
L a première t ranche laissée dans sa position verticale fu t stabi
lisée, d ' une part au moyen d ' un coin placé entre elle et les autres 
t ranches inclinées, d ' au t re part par deux contreforts. En outre, 
les quatre chaînes du pont-roulant fw·ent ensemble amarrées, 
par l ' in termédiaire d'une chaîne spéciale, terminée par un cro
chet, à un longeron du tnrck, du côté de la pierre à abattre, et 
mises sous tension. 

Le premier contrefort avait été retiré par l ' un des ouvriers ; 
son compagnon de tr avail enl~vait l'autre et l'~mportait, lors
qu'il fut atteint par la pie rTe qui est t ombée du truck de ce 
côté e t s'est Tenversée aprè8 rupture d ' un des maillons de la 
chaîne spéciale; cette piene est r estée appuyée sur le t ruck de 

! 'autre côtié. 
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N° 11. .J~ ..1 rro11di.,.se1111:11t. - Scierie d e pierre.~, ;, Ecaus-
.·inc-<-d'Enylitin. - 14 mrii l .9Jfj, ver., 11 heurts. - Un mrmœu
vre fu r. - l'. i-. l nyé11ie11r /,. Hn1nrd. 

Résumé 

On était cccup.é à charger sur un wagon divers blocs de pier
re, sciés ve1t icalement en tranches. Ces blocs de pierre avaient 
été amenés près du wagon, sur un wagonnet plat. Au cours de 
l ' opérat ion de chargement, la dernière t ranche de l' avant-dernier 
bloc à charger , quoique légèrement inclinée cont re le b loc sui
van t, s'est renversée intempestivement en sens inverse et a écrasé 
la t f: l e de l' un des ouvrier.> préposés ::.ux opérat ions. 

N° 12. - 1er . ! 1To1uli1Sse111 1: 11 t . - ~.1·p/o ifrtfi<111 de p el i.t granit, 

û Soignies. - J{j ju.in 1DJü, ri J I li. f."j. - t'n 111açu11 tué et un 
carrier b[e.,sé 111urtellc111tllt. - l'. r·. / ll!Jl:ll ieur princi1J(ll G. 
Sott i1111.1·. 

Résum é 

Deux ouvr ier maço1!s, aidés par un ouvr ier de la carrière, 
étaient chargés de construire un mur dans une crevasse péné
trant dans la paroi vert icale d ' une carrière. 

La part ie supérieure de la creva€se était fe rmée par une voûte 
e1 1 maçonner ie; Je mu r devait êt re construit sous cette voûte, à 

environ 20 mètres au-dessus du fond de la carrière e t 7 mètres 
sous Je n iveau du sol. Pour avoir accès au lieu de t ravail , les 
ouvr iers avaient pris place sur une caisse de wagon e b · 

" . , U OlS, 
suspend ue à deux cham es sans frn , p~ssaut chacu ne par une des 
deux branches du crochet de suspens10n cl ' un pont-roulant. L a 
caisse! avait été mun ie, du côté de la voûte, d ' un plancher de 
tra\·a il. 

P our éqi.;i librer cc plancher . une pierre r:csauL à peu près 
1.500 kilogrammes avait été déposée dans la caisse à un des angles 
opposés. La caisse elle-même pèse environ 2.000 kilogrammes. 
Avant d'y preudre place, les ouv1riers l' avaient chargée en outre 
d'une caisse en tôle contenaut du mortier et des moellons, desti
nés à la confection du m ur. 

C..,s mat ér iaux ayant été em ployés, sauf quelques mœllons, le 
machiniste du pont-roulant, sur un ordre de l'ouvrier de carrière 
préposé à la d irection des translations, fit mouvoir la caisse 
paral!Nemcnt à la paroi de lu carrÎl'l'e . Le mouvement était à 

...................... __________ ~ 

. .. 

! 
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peine commencé que les deux chaîn es supportant la caisse glis
sèr ent dans les crochets de l'anneau de suspension, la caisse se 
plaça Yerticalemeut, en bascula11 t du côté oil se t rouvait la pierre 
formant contrepoids. 

U n des maçons et l' ouvrier carrier f}Jrcnt p rojetés au fond de 
la carriè re; le deuxième maçon fut blessé; il fut r etenu dans la 
caisse par une des chaînes de suspension . 

i\J. !'Ingénieur en Chef-Directeur Niederau· a conseillé aux 
exploit ants des carrières de Soignies, cl 'adopter les mesures sui
yauts, en cas de translations analogues : 

« l o) Immobiliser les chaînes par rapport au crochet, en appli
q uan t immédiatement sous celu i-ci un dispositif efficace, tel que 
deux clames en fer , traYersées par deux boulons p~ssant en mê
me temps par des maillons des chaînes; 

,, 20) Munir chaque ouvrier d'une eeipture de sûreté. ,, 

No 13. _ 7• .-l rro11 disse111e11t . - :Scierie d e petit granit., ri 

l t ; · e• J"' /Pvrier 1927, l'ers Ï 11. 80. - U11 ouvrier bar-
. 'Il 111.Sll ..; . - - 0 

·, t , l' r luuh1ienr 1>ri11cip11/ .ll. G11érin. 
r 1: 11r ut' . - · · ·' 

Résumé 

Au cours du déchargement au moyen d ' uue grue, d ' un chariot 
r tant deux blocs de petit grani t, sciés en t r anches, quelques-

po ' t · · ' l ' d nues de ces tr anches se ren verscren , 111opmement sur un es 
· . qui IJassait eutrc le chanot t!t un mur. Les deux blocs ouvne1s 
. · t 3111 50 de longueur sur l'u, 10 d 'épaisseur et 3111 ,60 de 

mesu1 a1eu ' . , . . 
. ur Qm 50 d 'épa1sseur; Jeur hauteur eta1t d 'e llVll'On 

longuem s ' h 
'-t. L ' un comprenai t sept tranc es de om,15, l 'au t re huit 

l me re. . d cl ., h · 
d GUI 04 à om,Q6; Clllq Û CeS erl1ler es t rallC eS avaient 

t nmches e ' , . . • 
. , , 1 ées. le r estan t eta1t mamtenu par deux cbames 

déjà cte en ev ' h . 
, 1 blocs et amarrées au c anot. Le compagnon de la 

en tourau. es h • · •, 
. . ·t d 'enlever une de ces c ames, afm d ecarter une 

victime vena1 
b , décharger au moyen de la grue, quand l' acci-11ouYelle tranc e a 

dent se p roduisit. 

N• 14. _ J• Arrondi.~se111e 11t. - Urtrrii're de porvhyre, à B ois-

! l · e• o. 711ar~ / .927, r) / {j heure.·. - Un manœwvre tu f
le- "esi;1n .,. - "' · · · 
- 11 . Y. In,r;f:nieu.r ('h. J)e111 e'/lre. 
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Résumé 

U n ouvrier poussan t un wagonnet vide vers la tête d ' un ascen
seur à deux compart imen ts, a introduit ce véhicule par inadver
tance dans le compar t imen t dont la cage se t rouvait au pied de 
l ' ascenseur. E ntr aîné par ce chariot dans le vide, il se tua dans 
cette chute. ~ 

lVl. !' I ngénieur en Chef-Directeu r Nibelle a « fait inviter les 
maît res de ca1Tières, par !' I ngénieur verbalisant, à remplacer 
au plutôt les chaînes ferman t l' ascensew· par des barrières au to
mat iq ues, déjà d ' un usage courant dans nombre d'au t r es éta
blissements n . 

N° 15. - (J• A rrondissem ent. - E .c71loitatio11 de calca ir e , à 
Anth~e. - 11 jaTl!IJier 1929, 'vers J:) li. 80 . - Un ouv rier blessé 
m ort elleme nt. - J>. V. I n génie ur R. B réda . 

Résumé 

E n vue de déplacer au fond de la car rière, un b loc de p ierre 
récemment abattu , on avait fai t passei· le câble du t reuil desser
vant le plan incliné d ' extraction, sur une poulie de renvoi , fixée 
à un pieu en fer , encastr é ver t icalement dans le rocher. U n 
ouvrier s~ tenait, pour guider le bloc, dans l ' angle aigu formé 
par les deux brins du câble, lorsque le pieu métallique se brisa 
net au r as du sol. L 'ouvrier fu t r etrouvé gisan t pr ès d u )Jloc et 
grièvement blessé. La cassu re du pieu montre une texture gre
nue, sans la moindre trace de fibre . 

N° 16. - 7e . I n·o11rlisse111 e11 f . - H.1·ploitation d r cCilcaire 71on1· 

chawc, â Seille.~ . 5 111,ars /!} .IO, vers 1 h . . ~u. - U11 o iivr ier 

,qraisseiir tué . - P. r. [11g én ,"eur p ri 11 cipal R . Jlcisson . 

Résumé 

La victime a été t rouvée mortellément blessée, au p ied d'un 
monte-charge; elle a déclaré qu 'elle y é tait t ombée, pu is est 
décédée. Ce monte-charge. à moteur é lectr ique, r éuni l uue pas
serelle en béton, établie au niveau de la. carr ièr e, à la route et 
au chemin de fer . Il a 9"' ,50 de h au teur . L a recet te supérieure 
est fermée par une pièce de bois posée clans deux ét riers . A près 
l' accident, cet te barrière a été trouvée ouverte; la platefor me du 

1 

~> 
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monte-charge éta it a rrêtée au niveau de la recette inférieure. 
La vict ime était préposée à la sur veillance et au graissage des 
machines et engins mécaniques; d ie s'occupait aussi de préparer 
du café pour les au t res ouvr iers. L'emploi du monte-charge 
était in terdit aux person nes; celles-ci devaien t utiliser un esca-
lier en fer , qui relie la passerelle à la rou te, située en contrebas. 

N° 17. - 7° Arrondissement. ~ E x71loi tation de calcaire 71on1· 

chna"" à Bngis. - :j awil 1930, vers 15 li. 45 . - Un 01wrier 
blessé mort elle111 e11 è. - P. V. I ngénieur 71ri ncipal R. Masson. 

Résumé 

L e câble t rnctcur d u cheh1in de fer aon en s'étant allongé, on 
avait décidé de le raccourcir. Ce câble est normalement maintenu 
sous tension par un con t repoids de 1.400 k ilogrammes, agissant 
sur la poulie de r envoi. 

Afin d ' amener une partie du câble sur le sol, pour .en couper 
un bout , on r elevait le cont repoids au moyen d ' un palan à engre
nages. suspendu à. la char pente. Le cont repoids s 'était élevé de 
1111,50 et le câ ble r eposait sur le sol, où la victime et un compa
gnon se préparaien t à le couper , quand tou t, à coup le con t re
poids retom ba avec le bloc mobile du palan, remettan t brusque
ment sous tension le câble qui atteignit la victime au front . 

La chute du con trepoids a été p rovoquée par la chaîne d u pa
lan , qui est sor t ie de la gorge de la poulie mobile et s'est coincée 
ent re cette poulie et la joue de la chape, provoquant ainsi l 'écar
tement de cette joue, eu cisaillant la goupille de re tenue de 
l'axe . 

Le rédacteur d u procès-ve rbal a présen té dans son rapport les 
consicl érat1ons GUivanles : 

u L 'écha ppement de la chaîue s'es(, p rodui t : l •) parce qu 'elle 
a pu s 'in t roduire entre la j ante do la poulie e t la joue de la 
chape: 2°) parce q ue l 'axe a pu sorti r de son logement , en cisail
la nt une mince goupille. 

,, E videmment. on n 'a prévu clans la fabricat ion d u palan , que 
des efforts perpendiculaires à l 'axe de la poulie, •d 'où l'em ploi 
de la sim p!e goupille. 

,, L ' éventua lité d' une chute de la chaîne devrait cependan t 
êt :·e envisagée. Dans la plupart des poulieu, la. la rgeu r de la j an te 

• 
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est peu infér ieure à celle de la chape et là chaîne ne peut s'intro
duire dans l' intervalle. Dans la poulie qui nous occupe, le rem
placement de la goupille par un écrou aurait peut-être empêché 
l ' axe de se dégager. Cette modification a. été apportée après 
l ' accident. » 

No 18. - 3e Arroncl1.sse11ient. - tltel'Ïer d e palissage, à EC(lll~

sàies-Laùting. - 24 uuii lf'.JSO, ' ·vers 15 heures. - U11, ouvrier 
polisse nr tué . - P. V. I ngénieur L. R enard. 

Résumé 

La victime a été renversée et en partie recouverte par un pla
teau de polissage en bois, pesant environ 800 kilogrammes, qui 
s'est détaché des crochets du cadre de suspension d 'une grue à 
main servant à le manipuler. La chu te s'est produite au moment 
où l'ouvrier effectuait une rotation à 180 degrés du plateau sur 
ses tourillons passés dans les crochets de la grue. 

Le Comité d 'Arrondissement a approuv:é une mesure préconi
sée par l' auteur du procès-verbal et admise par la direction de 
l'atelier, mesure consistant " à agencer les crochets de la grue 
à main de façon qu 'ils ne puissent plus saisir les tourillons du 
plateau de polissage que par lems part ies a.mincies ». 

No 19. - 0e A rronJii;.~e 111 e 11t. - Uarr,:ère cle vor7Jhyre, à Qqie

urist. - 2:j rw11t 19JO, û 8 h . . ~O. ~ U n bétonne~br blessé 1nortel
lem ent. - ]'. 1'. f nriénieur ·11ri11 cipal .7. l'ie t ers . 

Résumé 

La victime, occupée comme bétonneur à une nouvelle construc
tion , conduisait sur une passerelle située à une hauteur de 10 mè
tres une benne vide vers un monte-charges. Comme la cage de 
ce dernier se trouvait à ce moment au niveau du sol, l 'ouvrier 
par inadvertance poussa la benne dans le vide et la suivit dans 
sa chute se blessant mortellement. 
Aucu~ dispositif de r etenue ou de fe rmeture n'existait à la 

recet te. 

Le Comité d 'Arrondissement a est imé " que la protection des 
bala nces ou monte-ch arge, qu i a toujoul's él,é jugée indisp€nsa-

. _______ ............ _________ ~~~~ 
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hie dans les installations permanentes, doit être eXlgees avec la 
même rigueur dans les installations temporaires, cette protection 
pouvant d 'ailleurs être r éalisée de manière simple » . 

No 20. - !2• Ar;·o11clissement. - Carrière de porphyre , à Les

sines. - 4 décembre 1980, vers 28 h eures. - Un manœnvre blessé 
111ortelle111 e1it. - l' . V . lngéniewr J. Lwurent . 

Résumé 

Deux ouvTiQrs étaient préposés à la manœuvre de wagonnets 
de pierrailles, à la Tecette d ' un ascenseur double; aucune bar
rière ne protégeait les compartiments de cet ascensem·. Par dis
t raction, les deux ouvriers engagèrent un wagonnet chargé dans 
l'ascenseur, alors que la cage du compartiment correspondant se 
trouvait à l'autre recette. 

Les deux ouvriers tombèrent dans le vide, à la suite du wa

gonnet ; l'un d 'eux parvint à s ' accrocher aux montants de la 
charpente et ne fut pas blessé, l 'autre fit une chute de 5 mètres 
et reçut des bles.>ures aux suites desquelles il succomba le dou
zième jom·. 

M. 1 ' Ingénieur en Chef-Directeur du. 2• Arrondissement a de
mandé à la direction de la carrière « de placer des barrières 
automatiques à toutes les recettes des ascenseurs ». 

1 

N° 21. - oe 1Lrro11d·isse111 e11t. - Cm•ri i':re cle petit grcvnlit, à 
Sprimont. - 10 111riri; lDJ I , vers 14 h. 16. - U·n ou.vrier roct eur 
t1d: . - l'. T' . l11f! fm ie11r 1iri11cipal A. illassin. 

Résumé 

D' une banquette inclinée à euviron 14 degrés et située à une 
hauteur de 9 mètres au-dessus du fond de la carrière, on extrayait 
à l'aide d ' un pont-roulant , un bloc de pierre pesant de 700 à 
800 kilogrammes. Ce bloc était suspendu par une chaîne qui 
l 'entourait en formant nœucl coulant; l' autre extrémité de la 
chaîne embrassait de même l 'anneau du pont, le crochet tei:mi
nal étant ramené autoui- des maillons. Soudain, la chaîne se 
rompit et le bloc tomba sur la banquette, en s~ brisant en plu
sieurs fragments. l' n ouvrier qui t ravai llait su r cette banquette, 
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près de son bord inférieur et à quelque huit mètres du bloc, fut 
retrouvé mortellement blessé au fond de l'exploitation. 

D 'après l'enquêt-e, l'ouvrier avait. été aver t.i de la levée <lu 
bloc et comme il est de règle, il devait se garer contre une chute 
inopinée de la pierre et éventuellement contre la project ion des 
éclats. Suivant un tableau en usage à la carrière, la charge à ne 
pas dépasser pour une chaîne analogue à celle qui s'est rompue, 
en maillons de fers ronds de 14 millimètres de diamètre, est de 
1 .800 kilogrammes. Les chaînes de levage sont visitées tous les 
deux mois environ, par un agent de la socié té. Il n'est pas d 'usa
ge de les soumettre au recuit . 

M. l 'Ingénieur en Chef N. Orban, Directeur du 9° Arrondis
sement, a att iré l'attention de la direction sur les avantages 
r ésultant de la récept ion et de la visite des engins mécaniques 
par des spécialistes non attachés à la société, en ajoutant qu ' il y 
aurait lieu , en out re, en ce qui concerne les chaînes, " de les 
soumettre périodiquement à un recuit effectu é de la façon que 
l'expérience ind ique conune la plus efficace, pour rendre au 
métal ses qualités originelles » . 

N° 22. - 7cr .·I rro11di-<.·e 111ent . - Scieri~ ile 71ierres, à Soignes. 
- 28 111nrs /.9."11, ri l1 h .. JO . - Un manœiwre blessé mortelle
ment . - P. Tl . l n,qéuieiir J . ilf(//rtrms. 

Résumé 

U n bloc de pierre pesant 39 tonnes était levé par un pont
roulant électr ique; il était suspendu au crochet double du pont 
par l'intermédiai re de deux chaînes posées à cheval sur les bran
ches du crochet et accr ochées sous le b loc. Au moment oit la 
levée atteig nait om,25 de hauteur , l'une des chaînes se rompit 
au point de suspension. et l' un de ses t ronçons, en tombant, attei
gni t à la tête un des ouvr iers manœuvres, qui s'était avancé pré
maturément pour déplacer l'une des pièces d' assise . 
· U n maillon s'est brisé en t rois par t ies. Les sections des cassu
res sont couver tes de faces brillan tes, indiquant que le fer a sa 
tex ture modifiée par cristallisation ; mais elles ne portent aucune 
t r ace de flexion ou de striction, ni aucun défaut de fabrication. 
le métal est légèrement refoulé par compression dans le crochet '. 

L a chaîne. construite en fer de Suède, pour une charge de 
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60 tonnes, avait subi depuis sa mise en service, qui remonte à 
l ' année 1905, un bon nombre de réparations consistant dans le 
remplacement de maillons usés; mais le maillon q ui s'est brisé, 
de même que les deux éléments cont igus, appartient à la chaî
ne primitive; il mesure intérieuxement 91 millimètres, 49 milli
mèt res de largeur et 35 millimètres de diamètre du métal. L 'angle 
des chaînes est de 40 degrés, ce qui donne un accroissement de 
fatigue de 7 % . 

Les chaînes des ponts-roulants sont visitées périodiquement, 
mais le recuit n 'est prat iqué que durant les for tes gelées ; le der 
nier recuit de la chaîne qu i s'est brisée r emontait à plus d'un 
au. 

M . !' Ingénieur en Chef N iederau, Directeur du 1 cr Arrondis
sement , a recommandé à la direction de la carrière l'adop: ion 
des mesures suivantes : 

" E viter que le personnel ne s'approche des blocs suspendus à· 
l ' aide de chaînes; 

» Ne pas faire t ravailler les chaînes par flexion ou les poser 
sur des angles vifs; 

» Faire recuire les chaînes au moins ' une fois par an, par un 
personnel compéten t ; 

» Tenir pour chaque chaîne qui sera numérotée, un r egistre 
dans lequel seront consignés les visites par sondage au mar teau 
et les recuits. ,. 

N° 23. - ge A rro11disseme11 t. - Atelier de concassage de 
71orphyre, t1 f,cssin e.~ . - .LO avril 1081, vers 15 heures. - Un 
forgeron blessf: mortellement. - P. Tf . l ngf.niew· E . Demelenme. 

Résumé 

Les produits d'une usine à concasser , annexée à une carrière 
de porphyre, étaient transportés au r ivage par câble porteur et 
câble tracteur. A proximité du bâtiment, les deux câbles s'effa
çaient, les bennes étaient reçues sur un chemin de r oulemen t, 
contou rnan t le bfttimen t à la hauteur de 5m,50 et parvenaient 
ainsi aux t rémies de vidange <los silos. Le long du bâtiment, les 
bennes étaient poussées à bras par l 'ouvrier chargé du remplis
sage. A cet effet, une passerelle en béton de 1m,70 de largeur 
ava it été const ruite à la hau teur de 3111 ,50 au-dessus du sol, soit. 
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0"', 15 environ p lus ba:; que le fond des bennes, lo rsque celles-ci 

étaient suspend ues au rail. 
U n vieux forgeron avait é té chargé de réparer le garde-corps 

de la passere!J.e , pendant les heures de fonctionnement de l ' usine . 
Au cours du travail, cet ouvrier fu t heurté par une benne et 
précipité en bas de la passerelle. Entre la crête de celle-ci et le 
bord extérieur des bennes en mouvement, il restait un espace 

libre de 0111 ,60. 

M . !'Ingénieur en Chef-Directeur du 2• Arrondissement a 
invité la direct ion " à faire établi r le long de la passerelle, un 
garde-corps présent ant toutes las garanties désirables de sécu
rité, comme le pr~crit !ar t icle 38 de l 'Arrêté royal du 30 mars 
1905 '" lui faisant remarquer que la hauteu r de om,so du garde
cor ps est insuffisante e~ qu 'un e plinthe de butée, à la par tie 
in fér ieure de ce garde-corps, est uécessaire. 

GROUl'E Ill. - Services généraux et divers. 

Série A. - i\lachines et organes mécaniques. 

No 1. _ gc A rro1ulis.seme11t. - C:1trri?:re de porphyre, à Lessi-

11ee . - JI, novem bre ; [J,c .;, ve:·8 9 li. :10 . ~ 1 r 11 · 
u /i " v a111steur tu é. -

P. r. Zngr11ie 11 r G. Bacq. 

Résumé 

En passan t su r un plancher volant à proxini i"t ' d ' h . . . . ' e un ar re 
de t ransmission hon zontal, un a3ustenr s'est ni· · 1 . . Is mvo onta1re-
ment en con tact avec lui et a üé tué par entra· d mem ent ans le 
mouvement de rotat ion . 

Le rédacteur du procès-verbal a inv"t ' 1 d" 
i c a trection " à a t t ire1· 

l 'atten t ion de ses surveillant., et de ~ " ses ouvriers 6 • 1 . 
· d · J 29 , A , ui es prescn p-t1ons es ar t1c es et 52 de l Arretc royal du 30 mars 1905 " · 

N° 2. - 7° A rrondisse111e11 t . _ Fow·s , cl 
ci 1ftnJ· ' ~[ 1. 

11 clfce 111 bn:- 192J, vers 14 heivres . _ U ' fi ' 0 w -
rz, rnaniœuvr e bl , 

Je/lemenf . - /' . V. l ngé'J//Ùfür R . Maiison. esse mo1·-

1 
t ...... 

, .. , 
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Résumé 

L ' accident est survenu au p ied d ' un monte-charge qui est 
adossé au massif des fo urs à chaux et qui comprend une cage 
équilibrée par un cont repoids, par l 'intermédiaire d 'un câble 
s'enroulan t sur un t ambour mû par un moteur électr ique. L a 
mise eu marche de ce ~11oteur peut être Téalisée de chaque 
recette, par un câble qu i commande le moteur . L a longueur de 
la course est de 13 mèt res et la vitesse de t ranslation de 0"1, 21 
par Gcconde . 

Deux ouvriers venaien t d 'encager un wagonnet de cendrées à 
la recette in férieu re du monte-charge; après mise en marche de 
l ' appareil, tous deux s'en allèrc1~ t vers un autre wagonnet. 

P arvenu à quelques pas du monte-charge, l ' un de ces ouvriers 
revint en arrière. Son compagnon continuant, en tendit un cri , 
se retournna et vit la victime écrasée sous le con t repoids; lors 
de l 'enquête, le blessé a pré~en du qu ' il s'était r endu dans le 
compart iment du contrepoids pour y prendre un bidon d'huile. 

N° 3. - J•r A rro1ul isse111P.nt . - Ub-ine ri ci1nent , â Calonne . 
- :; jw1vier lfJ2.~, vl' rs Li /11.mre.s . - Un, ensacheur blessr mor
tellement. - P. Tl . l n génie1ir principal E. Liagre et l ngénienr 
Ch. T'mi Tf ell.-e11f//ly re 11 . 

Résum é 

U n ouvrier occupé à pousser à la pelle, du cimen t dans un 
transporteur à hélice, a eu la jambe d roite en traînée dans celui-ci. 

Le transporteur de 0111 ,40 de largeur était normalement cou
ver t par des planches à rainures de 0111,75 de longueur et om,15 
de largeur ; mais pour y amener le ciment, on devait enlever 
deux de ces p lanches. Les témoins w pposent qu 'en se retirant 
devant l'écoulement d'une masse de ciment, la victime a posé Io 
p ied dans l'ouvert u re donn ant accès au t r anspor teur. 

No 4. - 9° A 1'ro11di.~seme11 f. ~ . ltelier de concassage de grès, 
à Esne1a. - J(] oct ob re 1.9.d.~, vers 8 h eures . - Un. manœwvre 
t iié . - P. T'. I ngénieur principal Gh. B1trgeon. 

Résumé 

Un ouvrier chargé de surveil le r la marche de deux concasseur s 
entraînés par courroie, a été t rouvé sans vie, le bras gauche 
arraché, sous l 'une de.<1 poulies de l ' arbre de transmission corn-
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mandant ces concasseurs. Cet te poulie se t rouve à Qm,25 du plan
cher et à om,3g de la cloison voisine; elle n'était pourvue d'aucun 
dispositif de protection , non plus que la courroie .qui y aboutit. 

No S. - 10• Arrondissement. - Usine â Ciment, à Lanaye. 
13 novembre 1924, vers 6 h. 30. - Un mamœt11Vre tué. _ 

P. V. l-ngéniewr A. Meyers. 
Résumé 

La victime se tenant lt proximité d 'une chaîne à godets en 
marche, recueillait les seaux d'eau qu'un autre ouvrier lui pas-· 
sait. Provenant de la cave d'un convoyeur, ces seaux d 'eau 
étaient retirés par une ouverture ménagée à côté du convoyeur. 
L a victime a eu la tête broyée entre ~n des godets descendants et 
le garde-corps en maçonnerie établi devant l 'appareil, en vou
lant regarder dans la cave par l 'ouverture du co 

nvoyeur. 

No 6. - 1er Arrondissement. - Usine à ciment ' A · 
19? r- 1 _ , a nt oing. 

_ 20 mars ~v, vers 12 n. -1:>. ~ Un a1de-n•oul . bl , 
, , . • ei11 esse mor-

tellemen t. - P. T. l ngenieu.r principal E. Liaçire. 

Résumé 

Un jeune ouvrier a été entrainé dans le m 
. . . . ouvement d ' un arbre honzontal de transm1SSlon; 1! a été ensuit . . , 

· b' · ' , 2m e P10Jete contre une paroi en eton, s1tuee a ,50 de l'arbre T d" 
, · ' d 1 1 , · an 1s que cet ouvrier etait occupe ans e sous-so a la partie inf' · 

· en eure des silos l' cident s'est produit sans témoin au niv""a d ' ac-
' " u u sol ve 1 f" d'un poste de travail , à un endr "t , 

1 
. . ' rs a in 

. . o1 ou a v1ct11ne d passer , m stat10nner. ne evait ni 

L ' arbre de t ransmission se t rouvait à pn 2
5 de l' alignement extérieur des massifs 6 ' du sol et à om '70 

upportant r il tournait à ~~viron_. 200 tours par minute; il é . ses pa _iers; 
lisse, sans piece saillante. tait parfaitement 

No 7. - 2• ~lrrondi.ssement. - Carrièr 
sines. - 28 septem bre 192:) vers l" , e de 1wrphyre, à Les-

' u n. 80 
blr-ssf- 111ortelleme11 t. - P. F z11 ~7 e·1, • • - Un manœuvre 

. . •Uit?' 071 De 
meure. 

Résumé 

Un ouvrier a été mortellement bl é 
vement , par la chute d'un treuil e~ts _et un autre l'a été griè

s1 uo à u 1 q e ques mètres au-
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dessus d 'eux et servaut à hisser, à ce n iveau , des bacs de mortier 
pour la construction d'une plateforme. 

Un tirant reliant la charpente du t reuil à un madrier du 
plancher s'était décloué en faisant sauter deux crampons qui le 
fixaient à ce madrier. 

No 8. - J 0 A rrond-isse111.ent. - Exploitat io'/1, de marne, à 
llavré. - LB décembre 1920, vers 10 heures . - Un mac/i.in·iste 
tiié . - P . V. l ngé111iewr R. H o11pe. 

Résumé 

En voulant guider l'enroulement d ' un câble sur le tambour 
d'un t reuil d'extraction à vapeur, desservant un plan incliné., 
un machiniste a été saisi et étranglé contre le t ambour, par ce 
câble. 

No 9. - 6• Arrond issement . - CwTière de marbre, à H mnain. 
J2 df.cembre 1920, vers 10 li. 30. - U n machiniste tué. -

P. Y . I 11gé11ienr R. ]'rf.711011(. 

Résumé 

Afin d'amener lm bloc de marbre sous le fil de sciage, on 
l'avaït aman :é à l 'aide d'un câble en acier , enroulé d 'autre part 
sur le tambour d ' un treuil à engren ages, actionné par un moteur 

à gaz pauvre et muni d'une po_ul ie d: fr:in. . . . 
Après cette· opération, !_'ouvrier prepose au_ treml nut ce de1-

nier en mar che, à sa vitesse maximum, afm de mettre tout 
d 'abord Je câble sous tension. On l 'entendit tout à coup po_usser 
des cris et on le retrouva étendu sur le châssis et la poulie de 
frein Je bras droit engagé entre les rayons d 'une roue dentée 

' voisine. 
Le seul Tenseignement qu 'il ait pu fournir est " qu'il avait 

glissé " · 
L ' examen des organes du treuil après l ' a~cident n'a rien 

révélé d ·anormal. 

No 10. - zcr A rro11rfi.~Sf1//fllt. - Exploitation de silex, à 
Hf11li trri_qe. - 29 c/Pcem.bre l9J6, vers 8 heures. - Un m.acliiwiste 
tué. - P. V . /11gé11ie 11r 17rinci'.pal G. Sottiaii:r. . 

R61um6 

L 'accident s 'est passé sans témoin . Le machiniste préposé à 
la conduite d 'un treuil d'extraction, actionné par courroie, dans 
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une carrière, a été trouvé tué dans la fosse de la poulie motrice 
de ce t reuil, le corps serré entre la poulie et le sol. 

M . l ' Ingénieur en Chef Niederau, Directeur du ier Arrondis
sement, a " demandé à la direction de la carrière de protéger, 
par un d ispositif efficace, les poulies e t courroies situées dans la 
salle d u treuil , de donner l'ordre au personnel de ne plus pénétrer 
dans le hangar contenant les transmissions sans arrêter le moteur 
électrique et de reproduire cet ordre sur une affiche à placer 
près de la por te de ce dernier local » . 

N° 1 1. ~ 9e 1l rro11-<lissemen1 .. - S cierie de pet it grani t , à 

R ouvreux . - J;i n ovembre 1927, vers 11 he·ures . - Un apprenti 
sciewr blessé mortellement. - P. V. Ingénieur principal A. 
;l i a.~si·n . 

Résum é 

Un appren t i devait plusiem s fois par jour se rendre, pour le 
gr aissage, dans une cabine où passait un arbre de tr ansmission 
situé à l'n,05 de hauteur au-dessus du plancher , arbre tournant 
de façon con t inue à 120 tours par minut.e e't pourvu, près d'une 
paroi , d ' un manchon d ' accouplement dont les boùlons horizon
tau x. fa isaient saillies de 5 à 16 millimètres vers l 'intérieur de 
la pièce. 

1
, L 'ouvlrier devait tour~er, en passant sous cet arbre, à côté de 
accoup ement et en passant le bras à travers une b · , , , . . aie menagee 

a cet te fm dans la paro11 un graisseur Stauffer 1 , 
1
. , . , p ace sur un 

pa 1er extérieur de l ' arbre en qùestion. 

C 'est au cours d ' une telle opérat ion et alors qu'il ' t "t 1 
)' . . e a1 seu 

que apprenti eut vrai~emblablement ses vêtem ts h , ' en appes par 
le manchon ou par l' arbre et q u' il fu t en t r ain ' d 1 · 
de celui-ci. e aus a rotat ion 

M. !' Ingénieur en Chef N . Orban , Directeur du 9• Arrondis-
sement. a rappelé au directeur de la carrièr 1 . 

. e es prescnption 
de l'a r ticle 21 de I' Arrêté royal du 30 mars 1905 , . ., ~ 

, . d ' d" . . et l a mvité " a pourvoir un 1spos1t1f efficace de prot t" . . ec ion , l'arbre d 
t ransm1ss10n et son manchon d ' accouplement 't e 

1 c ant donn ' ··1 
faut passer sous cet arbre et s 'approcher d h e qu l 

. ' u man c on po , 
r er le graissage d 'un pal ier extéiieur ur ope-». 
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No 12. - 1•r ;l rro11disse111 e11 t . - S cieri-e de 71et it granit , à 

Soignies. - 10 f évrier 1928, <l 12 !t. !25. - Un m.œnœuvre t1u . 
- P . V. fogénieur principal G. Sottia11x . 

Résumé 

U n jeune ouvrier s'ét an t rendu, sans nécessité, à l ' heure du 
repas, ~~ proximité de poulies de renvoi de fils hélicoïdaux de 
sciage, animés d ' une vitesse de 3m,30 par seconde, a été aperçu 
suspendu par les mains au fil infér ieur , à, une dizaine de mètres 
des poulies. Au même moment, il a lâché le fil et est tombé au 
fond de la carrière, profonde de 23 mètres. Personne n 'a vu 
dans quelles conditions cet ouvrier s' est agrippé au fil. 

' 
M . )' Ingénieur en Chef Niedera.u , Directeu r du 1 c r A1Tondis-

sement , a " demandé à la direétion de la carrièr e d 'apposer dans 
les réfectoires et locaux fréquentés par le:s ouvriers, des affiches 
rappelan t qu' il y a danger mor te l à s' approcher des fils de sciage 
en mouvement, ainsi que des câbles sous tension, de levage ou 
de t r action des blocs ». 

No 13. - 1o e A.rromlisse111e11/ .. - E x71loita tion de gravier, à 

h'.lfsden. - 30 octobre 1928 , 1) 7 henres. - U'fl. chef rl1éq1ii71e 
t u f- . ,---- P. Tl. I ngénieur P. G!-rnrrl. 

Résum é 

L a victime, occupée au pied d 'un élévateur, où elle assurait le 
passage con t inu du gravier brut, de la t r émie d 'alimentation dans 
les godets de la chaîne, a été atte in te par le r enversement des 

odets. Un maillon de chaîne s'ét ait rompu à hauteur des tam-
g , ' · t I ' t • t . bours car res, irnpen eurs, assuran en ramemen . 

Cet te rupture a été p rovoquée par un dé~aut de r ésistan ce dû 

à l'excès d ' usure du maillon. 
Bien que cette usure fût assez rapide, aucun disposit if ne 

rendait impossible le renversement de la partie montante de la 
chaîne, après rupture de celle-ci. L 'engin était journellement 

visité par un ajusteur. 

L e Comité d ' Arrondissement a ém is l 'avis " que les é lévateurs 
h chaîne à godets devraien t êt re munis d 'un disposit if de pro-
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tection rendant impossible, en cas de rupture de la chaine, la 
descen te et le r enversemen t des godets. 

» A défaut d ' enveloppe ou de cerceaux, form ant garde-cor ps 
aut our des godets, l'emploi comme glissière, d'un fer profilé, 
fixé en face des maillons, suffit pou r empêcher la ch ute. ,, 

N° 14. - J•r Arrondissement .. - Cimenterie, à Ganrain
R amecroix . - :JO janvier 19z9, ver.s J(j h. 80. - U11. nianœiwre 
t1ié. - f ' . l' . I ngén ieur B . Rade/et . 

Résumé 

U n jeune m anœuvre, occupe a un nettoyage au-dessus des 
silos à ciment, s 'est éloigné d 'une dizaine de mètres du lieu de 
son t r avail et a été entraîné dans le mouvement d 'un arbre de 
t ransmission lisse . Après peu de temps, il fu t proj eté sur le sol; 
il avai t cessé de vivre lorsqu 'on le i·eleva. 

M. !' Ingénieur en Chef N iederau a " invité la direction de la 
société à ne plus laisser , à l 'aven ir , des jeunes ouvr iers sans su r 
veillance, à des endroi ts à proximité desquels se t r ouvent des 
organes en mouvemen t et non protégés ». 

Série B. - E lectrocu! ions . 

N° 1. - :J• .-l rrnnd·i8semrm t . - ('an'i/>rp rie 
71or7J!iy re, ,/ L cs

sin e.s. - JO j nillet l92:ï , ver:s / :) li . . p. - Un terrassier tné. -
l' . V. l 11yé11 ie 11r Ch. JJ e11unre. 

Résumé 

Un ouvrier en cont act avec un r ail et le sol in . ' , d . 
. . , 1p1 egne e pl me 

prit en ma.ms, pour la deplacer , la ligne souple c , ' 
. ~ bl . t , 1· , omposee de t rois ca es JUX aposes, a 1mentés chacun par h 

d . ·b · t · h , ' une P ase d 'une 1stn ut10n n p asee a 220 volts ser vant à t• 
' l . ·1 f ' l , ' < ac iver une pelle e ectnque; i ut e ectrocute. L a gaine en caou t h . 

, . c ouc t oile ca t 
chou tée et toile goudronnée, de l' un des trois câbles ' . . ou -
déchirure récen te, mettan t à n u l' âme de c ' bJ _' poi ta it une 
la victime l ' a touché. e ca 0 a l'endroit où 

U n moment avant l ' acciden t un aut r·e · 
' ouvrier s''t ·t d u défaut <l'isolemen t en ressentan t uue e a1 aperçu 

secousses et il en avait 

.... 
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pr évenu la vict ime. Celle-ci familiarisée avec le maniemen t du 
câble qu 'elle avait l 'habit ude d 'accrocher et de décrocher de ~a 

boîte de prise de courant, railla son compagnon et, sans temr 
compte de cet avertissement, saisit pou r l 'écarter, le câble qui 
à oet endroit gênait le travail des ouvriers. 

En séance du Comité d 'A rrondissemen t , M . l ' I ngéniem· en 
Chef. N ibelle a rappelé " que les prescriptions de l ' article 75 de 
l ' inst ruction m inistérielle du 30 septembre 1919, prise en exécu
tion de l ' ar ticle 6 de ! 'Arrêté r oyal du 15 septembre 1919, exigen t 
que les conducteurs t ransportables et amovibles, exposés à être 
maniés sans précaut ion, soien t r evêtus d'une pr otection spéciale, 
quelle que soit la tension du couran t "· 

No 2 . - s• A rro 11disse 111 ent. - Rxploitrition de craie, à l lac
court. _ 8 ·11 oue111br<' 1926, ri 8 li. 16. - Un mwiœuure t11é. -
/'. F. Jnyé11ie 11r Ji. B rf;da. 

Résumé 

o n ouvrier préposé iL l 'ent retien du chemin de fer aé rien , 
re liant une carrière de craie à une cimen terie, a été é lectrocuté, 
a lors qu ' il se trouvait assis sur une traverse d 'un pylone ·métal
lique, supportan t à la fois les câb les de ce chemin de fer e t les 
conducteurs nus d ' u ne ligue électrique, t r iphasée, à 500 vol ts. 

Cet ouvrier n 'avait pas sollicité de l 'électricien l' interrup~ion 

du couran t , avan t de t ravailler au voisinage de la ligne électr i
u 'il savait nor malement main tenue sous tension . que, q 

r 1·té d ' Arrondissement a émis l' avis suivan t : Le vom 
.,. .. ·t·cles 189 à 192 de l' instruction ministérielle du 30 sep-t< ~s ar I c: .... • 

. I 919 1Jrescr ivent les mesures a prendre chaque fois que 
temb1e • . ~ · d'f. · sous tension doiven t etre en t repris, sans e 1mr des traYaux . . 

· travail sous tension ». l 'ox pression " 
· d ·a it q ue ces mesures soien t observées, non seu le-,, Il con v1en 1 . 

d t 'tout t ravail effectué à des appareils ou à des 
meü t pen an . h te . . 

, .· ues qui 11e peuven t êtr e nus ors ns1on, mais 
lianes electn q ' 1 · ' ' l ' t . 1 189 0 

. d rsonnes au t res que cel es v1sees a a r 1c e 
51 lorsque es pe . 

aus 1 . de ces lig nes ou appareils, pendant leur d oivent s'app roc lei 

fonction nemen t. » 
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No 3. - [er .-lrromlissem ent. - S cierie d e 71ierres , à Soig11ie.s. 
14 janvier 19.30, à 1/1 henres . - l.; 11 01tvrier .·cienr tué. -

J'. r · • Z nyén ie11 r pri nci p11l G. Sot tia u.r. 

Ré&umé 

Une des deux roulettes d'un trolley de t ransbordeur, soumise 
à la tension de 535 volts en courant al ternatif, ayant quitté son 
conduct.eur, un ouvrier voulu t la remettre en place, sans avoir 
fait au préalable couper le courant, confoTmément à l 'organisa
t ion établie dans l' usine . S'étant mis sur une échelle en bois, il 
prit le t rolley d ' une main en se tenant de l 'au t re à une pièce 
métallique, mise à la te rre. 

Par l' action du courant électrique, l' ouvrier fut précipité à 
terre; il se fractura le crâne dans sa chute. 

J e reproduis ci-après la note de !'Inspecteur Général des 
l\lines : 

« L ' accident a pour cause initia le une imprudence de la vic
t ime, qui s'e.>t approchée des fi ls de trolley sans faire ouvrir 
l ' interrupteur destiné à les mettre hors tension. 

,, Mais l'enquête a en out re r évélé l'inobservat ion des prescrip
tions réglementaires ci-après énumérées : 

,, I o) Instruction ministérie lle du 30 septembre 1919, articles 
15~ et 161, re latifs a_ux appareils à prise de courant mobile, et 
articles 189 et 192, visant les travaux sous tension . 

» 2°) Règlement du 10 février 1927 article 44' 1 t"f ' , r e a 1 aux 
lignes de contact, et ar t icles 71 à 74 entretien t•-

, . . . , ' , ne vvyage et 
r eparat1on des rnstallat10ns a haute tension . 

» Lorsque l' installation dont il r:.' agit a été au•- .· , , . , vvt 1see, eu mars 
1923, elle eta1t placee sous la surveillance de l ' inspe t" d 

. ' ' ' . . . c ion ll tra-
va tl ; elle n a donc pas ete assuJett1e aux règles d 30 

, . li septembre 
1919. Quant au reglement du 10 février 1927 m· · 

,., ~ . · ' 1s en vigueur le 
10 aout 192 r, en ce qw concerne les disposit · . , 

. . ·10ns susv1sees on 
conteste que celles-ci puissent avoir un effet rétroactif. ' 

» Il n 'est pas douteux cependant que ces d. ·t· 
' .' h · , . isposi 10ns intéres-

sent, a un t1es au t pomt, la secunté des pe. 
possible de s'y co11former sans grandes d1"ff' isl ot~nes et qu 'il est 

1cu es en d"f 
les installat ions an~i~nnes, qui n'y satisfont pas. ' mo 1 1ant 

» Dans ces cond1t10ns, je pense qu'il e t h 
s autement désirable 

·' 
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que notre administration examine et résolve, à bref délai , tou tes 
les difficultés provenant notamment du manque de précision du 
tex te de l 'article 85 de !' Arrêté royal du 10 février 1927. Ces 
difficultés pourraient êt.re soumiœs . d'a illeurs. à la. comiuission 
consultative compétente. ,, 

No 4. ~ (jC A rro11disse1111· 11 / . - B .1'j1loi t1L / io11 rie calcaire pour 
d 1r:1u , ri Sai11 t-8av11is. - 11 111ai [!).JO, v1•r.< /(J li. JO . li 11 

furfl ero11 /111:. - P. V. b1génieiu· 17rincipal L. Hardy. 

Résumé 

U n ouvrier devait fermer un sect :ou11eur d 'un circuit ~i 6.500 
volts. Debout sur un tabouret isolé, il tenai t en main une perche 
de manœuvre également isolée. Le <1l:ouret ayant basculé, l 'ou
vrier , en perdant l' équilibre, tcucha de l ' avant-bra3 droit , un 
conducteur sous t ension et de la main gauche, un grillage fermant 
en part ie la cellu le où était installé le sectionneur. Ce conduc
teur se t rouvait à 0"' ,25 au delà, du gri llage et à om ,25 au-dessus 
du niveau de son sommet. 

La victime avait omis d ' ut iliser les gan ts en caoutchouc, qu i 
étiient. à rn disposition. Elle a été t rouvée inanimée, 20 minutes 
environ après l 'accident. Peut-être éta it-elle déjà morte ; toute
fois, Je contremaître qui l ' a découverte n 'a pas tenté de la rani
mer en pratiquant la r espiration artificielle. 

Le Comité d ' Arrondissement a œ timé " que l ' usage d 'esca
beaux , t al:-0urets, etc. , cle~rait' être proscrit_ et ~ u ' ~u devrait 
, tenir à, l 'emploi exclusif d un plancher fixe, isole ; les pre-

s en · d ' f t ' 1 ·t cl ' 
Pellvent en effet êtr e mis en e au a a sm e un e cause mi ers 

fortuite ''-
Dans la note qu ' il a consacrée à cet accident, !' Inspecteur 

, , 1 d es i\[ines a rappelé : genera 
1 dernier alinéa do l'article 72 du r èglement du 10 fé-

" que e · cl · . 21 . , oit " que les manœ11vre~ sous tens1011 es sectJon-
vnor 19 f 1 cv . . · . 

t e-circmts fusibles ne peuvent se fane ,q ue les 
" neurs e coup . . . 

. . rtes de gants en caoutchouc et en ut ilisant les 
» mains 1ecouve . 

. . , ntant un isolement suffisant »; 
engins pi ese A , • 

" ara raphe b de l ' ar t icle 78 du me.me r eglement oblige 
» nue le P g · ' · Il t' ' t't · ~ l -~ . , ·. gestionn aire d une msta a 1011 a me i e « a a 

Je propnetaue ou 
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,, disposition de son pereonnel, le matériel nécessaire et notam
» ment celui qui est prévu Io. l'ar t icle 'i2 »: 

qu 'enfin , l 'article 80c interdit a~x ouvriers " de p~·océd~r à 
,, des t r avaux sous tension sans faire usage du matenel mis à 
,, leur disposition à cet te fin ». 

,, Il y a lieu d ' exiger la st ricte observation de ces p rescriptions, 
même dans les installations an térieures à la mise eu application 
du dit règlement. » 

No 5. - 7• .-1 rro11cfi.~se111e11t. - Carrit-re de ,IJl'ès, à Be11-Ah,in. 
.'] j uin 19.JO, ver.~ 14 li. 7:). - Un ouvrier rocteur tué. -

P. r. Ingénie·ur 7Jri11cipal R .. UU;iSOn. 

Résumé 

L 'accident est survenu pendant un violent orage, au pied d ' uu 
plan incl iné, servant à remonter les déchets du fond de la car
rière au sommet du terril. La victime, qui s'était d'abord abritée 
avec deux compagnons dans une anfract uo~ité , au pied du rocher, 
voulut chercher un autre abri e t courut vers le plan incliné. A 
quelques mètres au pied de co plan, la vict ime traversa la v:oie, 
en saisissant de la main gauche le câble métallique de translation 
du chariot-portew· ; cet ouvrier tomba immédiatement en arrière 

' eu criant « coupez le courant » et sans toutefois lâcher le câble. 
Un t6moin accoùrut et voulut ~~ deux ou trois r eprises relever la 
victime, mais il dut y renoncer et lâcher prise, parce qu' il res
sentit d es commotions électriques violentes. Au bou t de cinq à 
six minutes, la victime lâ,cha le câble ; transportée dans le bureau 
du surveillant, il fut impossible de la rappeler à la vie par la 
respiration artificielle. 

L e plan incliné à une long ueur de 70 mètres et une pente de 
30 degr~s. Il est muni d'un tre~lil él~ctrique, à moteux asyn 
chrnne, oOO vol ts , 14 chevaux, q ui reç01t le courant d'une cabine 
de tr~nsformation ét~blie à 1.000 mètres .environ du plan incliné 
et q ui comprend trois transformateurs : un de 15.000/220 volts 
et cieux de 15.000 '500 volt.5. La ligne d'amenée du courant est 
munie d e parafoudr es à cornes, près de la cabine du t. .

1 1 · d , · . t eu1 , et dans ccl c-c1, un mterruptcur t n polaire et de f 'bl 
. , usi es. Les 

masses sont mises a la terre par les rails du pl an · 
1
. , 

Ille me. 
A u début de l 'orage, l ' in te l'ru ptcur ava· t ' t' 1 e c ouvert. Après 

..,.., 
1. 

'\ 
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l'accident, tous les disjoncteurs à maxima étaient déclanchés et 
quat.re parasurt-Onsions en mica étaien t percés. 

La pi;ise de terre des apparei ls avait une résistance de 200 
ohms ; elle était constituée par un fil de fer de 5 millimètres de 
diamètre, fixé par clames et boulons au bout supérieur d ' un des 
rai ls 'du plan incliné. 

L e Comité d 'Ar rondissement a em1s l 'avis « que la pril'!e de 
terre présentait une résistance excessive et qu ' il y a lieu d 'eu 
établir une nouvelle, satisfaisant aux pr escript ions du règlement 
du 10 févrie r 1927 ». 

No 6. - J •r Arro11disseme11t. - E xploitation de pierre à 
ciment, à Glll11rai11-Rm11er.roi.t-. - 20 ao1î t 1980, ri 17 !t e.ures . -
U n rlrrtririen t11 é. - P. V. 111,qfm-ienr E. Radelet. 

Résumé 

U n ouvrier électricien , qui était chargé de r établi r les con
nexions entre une ligne électrique à 6.300 volts et un disjoncteur 

Place, dans une loge tt.e d ' uue sous-station, a été retr ouvé nouveau, 
couché sur ce dernier appareil et 6lectrocuté. Le disjoncteur 
n 'était pas sous tension et se t rouvait à une distance minimw11 
de om,45 des pièces sous tension. L ' ou vrier avait à sa disposit ion 
dans le local, tou't le matériel de sécurité nécessaire; mais, 

cl 'après ce qui avait ét.é convenu avec . l '!n~én!eur, il ne devait 
rien fai re avan t d ' avmr reçu de cehu -c1 1 avis que le courant 

était coupé sur la ligne. 

, • C Complicat ions pa thologiques et causes diverses . Sene · -

1 9e l rrondissement . - (.,'arrière ile yrè:;, â Es11en.c . No - . " 
• l:re f9?J vt'rs 10 li . .10. - U n mrin œ u vrt l11r. -f 8 se11t n 11 1 -N • 

/'. r. l11yf-11ie11r ('!1. JJ11ryro>1. 

Résumé 

· d ' une cause for tuite , l 'ouverture inférieure d 'écou-
Par sUJte . . , . f . , ·' l . ·1 ' pierrailles ne put etre e1mee, ap1 cs e t ern-

i 1t d'un s 1 o a, 
cmei 1 P endant que son compagnon s'efforçai1t de plissage cl ' un wago1 . 

' 
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fermer la vanne, un ouvrier sans rien dire de ses inten t ions, se 
rendit su r une passerelle située à la partie supérieure du silo et 
non pourvue de garde-corps. P eu de temps après, des appels au 
secours se firen t entendre et l 'on constata que l ' ouvr ier gisait 
recouver t de pierrailles dans le silo. Malgré t ous les efforts tentés, 
la vidime ne put êt re rapidement ret irée et pér it par asphyxie. 

No 2. - 6° A rrondissern i; nt. - Carr,ière de grè,~ , à Nmnur. -
g9 septembre 19!22, ri 9 heures . - Un manœuvre blessé mortelle
me11t . - P. T'. Ingénieur R. l'réuio11t. 

Résumé 

Six ouvriers transportaient un tronçon de voie Decauville , de 
6 mètres de longueur. A u moment où on déposait ce t r onçon sur 
le sol , l' un des ouvriers fut atteint par l 'extrémité d ' un r ail et 
légèrement blessé à la jambe. La blessure s'envenima et la vic
t ilnc succomba au tét anos. 

N° 3. - .5° A rro11di.ssem ent. - Carrière de marbre, à Gou
y11ies. - 24 œvril I92'J, vers 7 h . Z:i. - Un manœu vre blessé 
111(Jrf el!e111ent. - P . Tf . [ 11gf:n1e11.r G. Paques. 

Résumé 

Eu déplaçan t à la main un câble métall ique de plan incliné, 
a \·cc ] ' aide de deux compagnons, la vict ime a été atteinte par le 
câ ble à la jambe droite, à l 'emplacement d ' une varice. E lle est 
morte des su ites de l 'hémorragie ainsi provoquée. 

No 4 . - 1er A rrondis8tment. - P sine à cltCllll ·J: et à cim e·nt , 
à Yaul.c. - l.~ rtvril 192.L vers 19 h . JO. - Un yn.rrle d' écurie 
t ué. - J'. r. ! 11_1;f11ieur 7p·i11cipal O. l'erbonwe. 

Résumé 

U n garde d ' une écurie a été t rouvé mor t dans une des stalles 
de 3rn,25 de largeur, affectée à deux chevaux. 

L e neveu de la victime a d ' abord constaté qu ' un des deux 
chevaux avait cassé sa chaîne d 'at t ache et mangeait dans un bac 
à avoine, situé dans le couloir contre le mur opposé à, celui des 
mangeo~~·s . Il a ~nsuite vu son oncle é tendu , la tête près des pieds 
dt'! dernere de 1 autre cheval , les pieds du côté de Ja man ·. , 

· 'té d l li , · J geon , a p roxuru e aque c eta1t e seau servant à di'sti·'b 
1 . 1 uer a nour-riture. 

Les deux che;vaux étaient t rès doux. 
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. t E,,;1~toitat io11 cle calcaire pour 
No S _ 2e :4 rro11d1sse111e11 • - " . 

• 19 29 er 17 heures. - Un r à l faffles. - 12 f l-vrier w ' v s 
cha11.' ... ~t~e mécri11icie11 blfssé 111nrtl'lle111.e11 f. - P. V. Ingénieur 
co 11 tre11i .... . 

Ch. D eme1ire. Resu m6 

. •t t l a carr ièr e pendant le chômage du t remaître en v1s1 an . 
Un con . h t sur les genoux, en glissant sur un 

d . a fait une c u e . , 
mar 1-gras, · il est r esté ainsi expose pen-

N ant plus se mouvoir, . 
rail. e pouv , froid riaoureux, avant qu' on plllS6El 

, d ' une heure a un o ·1 t d' ' d' dant prcs , t l i por ter secours; l es ece e 
. de sa prescnce e u , h te 

s'apercevoir . t iden t onze jours apres sa c u · 
. . ' men t des sU1tes de ce ace , 
111op1ne . 

_ Uiml'nterie, à- Q<11u:r<J;zn-Rarne-
l er A rro11disse111ent · , 

N° 6. - 9 00 rs 8 heiires. _ [l1i mœnœu·vre tue . 
. J/, f évrier 1 ., ' ve 

cro1.c . - 7 , • E . Radele t . 
-:-- F. Tf . Jngemeur 

Résumé 

le charbon menu, d ' un silo pro-
. tenant sur l 

Deux ouvriers se . pes' à reJ·eter vers le centre e 
'ta1en t accu 

f nd de 4 mètres, e bitement l'un d 'eux s'enfonça 
o . d ' b dait lorsque su ' . , 

ch arbon qm e or . ' , , ffondrée en forme d en tonnoir, a 
lle-c1 s otant e . . d t 

dans la masse, ce , . d vidange . L 'ouvrier fut r ap1 emen 
d ' des t rcnnes e l · ·1 f t d ' l ' aplomb une 1 du poussier sec; orsqu 1 u e-

uvert par suite du cou age 
reco , . . 

, . •t cesse de vivre. age 1] ava1 . . 
g ' ' t ' r ecommandées à la du·ect10n par 

res su ivantes ont e o 
Les mesu Ch f-Directeur Niederau : 

... .< !' I ngénieu r en e . te utou1· des silos , pour empêcher 
lll· des bausset s a . . , 

1 o) Placer 
1 

. s lor sque les quan tités emma-
" h r bon sur es voie , 

l'épandage duc a ·o considérables; 
. , 5 deviennent tl P . 1 d se r end re sur le charbon des 

aas1nee d au personne e 
o » 20) Défen re 

silos; 
,, 30) Ne 

·d cor ps qui entourent les silos. " 
as enlever les gar e-

p . _ ]i'o1trs à. cha-1tx, à Tfaul.v . -
. d1sse111 en t · · ll 

N
o 7 _ 1er :L1•1071 _ Un ma.nœuvre blesse morte e-

• , 8 heures . 
7 f' rier 1931, a . . 1 Vand en J[ envl'l. 

9 rv _ P. 1'. J ngé111e111 .- · 
/// ent. · Résumé 

t d 'une berlaine de 'd .t au chargemeu 
u1 p rocc. a1, le long d" la .voie fer rée, a fait un 

Un Ou vrier q "' tas situe ··ses à nn 
pierres P1 1 
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effort pour soulever un moellon. Il en est résulté une hernie 
dont le traitement chirurgical a entraîné la mort de la victime, 
trois jours après l'accident. 

N° 8. - ;Je Arro11clissem e11t. - f'arrih· e ile por1J!iyre, à l,essi

nes . - 8 :septembre 19.31, ver8 10 h-enre8. - U 11 magasinier foé. 
- ]'. r. L11yhtieur E. D t m ele'J/'/le. 

Résumé 

L'outillage d ' une atelier de réparation , annexe a une carrière, 
comportait des vérins de 2m,50 de hauteur, servant au levage des 
locomotives. Aucun emplacement spécial n ' était réservé au dépôt 
de ces appareifs et deux d'entre eux, notamment, avaient été 
laissés devant la porte d 'entrée <l ' un magasin. 

Un jeune ouvrier, qui avait reçu l 'ordre de remiser des fûts 
d ' huile dans ce bâtiment, appela deux compagnons pour l 'aider 
à déplacer un des vérins . Comme ils fa isaient des efforts pour 
hisser tout d ' abord l'engin sur des rouleaux en fer, la pièce 
bascula, t uant net l ' un des ouvr iers. Ce vérin pesait plus de 
500 kilogrammes. 

l\I. !'Ingénieur en Chef-Dire~teur Liagre a demandé à la direc
tion : 

" 1 o) de faire gare-r des lourdes pièces dans des positions moins 
dangereuses et à des endroïts convenables et non pas devant la 
porte d 'accès d'un magasin; 

,, 20) de recommander au chef d'atelier de s'assurer de la pos
sibilité de se conformer aux ordres qu 'il donne et de prendre 
les mesures permettant d ' en assurer l'exécution, le prévenant 
qu ' il s 'expose en cas d'accident, à des poursuites correct ionnelles 
pour homicide ou blessures par imprudence. » 

Note sur l'évaluation de la teneur moyenne 
d'u~ placer reconnu par des sondages 

PAR 

M. V.RAN CKEN, 
Ingénieur civil des Mines.' 

Dl.recteur des Mines de Porcec1to (Colombie) · Ancien 

INTRODUCTION. 
. d 1 teneur moyenne d ' un placer donne encore 

L '6valuatwn e a , ·alistes D ' ordinaire, chacun propose 
. ' d. ·on ent re s pcc1 . . , 

heu a- 1scussi ., 1 s ou moins exacte, qu ' il pretend 
sa formule part icuhere p u 

i.mposer . d d 
· dans cette note est 'une grau e 1 énérale reprise 

La. formu e g d' · ~ d ' un emploi t rès répandu, de même · 1. ·t' Elle est CJ,t 
s1mp 1c1 e . , .. t. du terrain à laquelle elle correspond . .11 e la r epart i 1011 
d'a1 eurs qu 1 1 endant on passe encore par la teneur 

1 •te des ca cu s cep ' . ·1 
Dans a sm d 1. es ce qui à. notre avis, est mut1 e de chacune es ign ' ' moyenne 

e t inexact. . , . . . d , 
t donner heu a d1scuss1on en tre es spe-

étbode ne peu . Ai · , .1 1 Cette m . thém atique suffisante. ns1 qu 1 e 'parat10n ma . 
cialistes de pre 1. able à tous les cas qm peuvent se 

t , elle est app ic 
sera démon re, . h t l'exploitation des placers d ' or . d ns la rechc1c e c p résen ter a 

b l l''ten ninf:e pnr un so11d ar1e . · tre en e r 
Teneur ait me "t 1 ' l'or recueilli et . , le gravier ext rru ave, 

d termrne, be . d , Le son age . au mètre eu qm correspon a ce 
't blir la tenem C . , 

, i l faut e a d ' ·eur interviennent. ertam es me-pese, . anses e n · · d . 
d Plusieurs c 1 , iter C'est par un choix JU 1-son age. , pour es ev · , . 
des sont employees t )ar une su rveillance e t ro1te du t ra-

t~o d u mode- de fonce1;1~nd,ulgra.vier oxt ra.it, etc., qu' on obtient 
cieux . P'eaO'e prccis 
va.il par un JaUo . o ent approchés. 
des résulta.ts suff1saml11 
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Beaucoup de manuels en langue anglaise traitent amplement 
la question. Il ne semble pas exister de divergence de vue essen
tielle dans ce domaine. 

Teneur moyenne <lu placer. 

Il n 'en est plus de même quand, avec les teneurs au mètre 
cube fournies par les sondages, il s'agit de déterminer le püids 
de l'or contenu dans le placer et ensuite la teneur moyenne. 
Beaucoup de formules ont encore cours dont l'exactitude n 'est 
pas certaine. Cela tient sans doute à ce qu~ l 'erreur probable 
sur le poids d ' or total ou sin la teneur moyenne reste toujours 
si élevée qu ' une exactitude parfaite dans leur détermination ne 
paraît pas s' imposer. C'est une explication , mais non une justi
fication. 

R épartition tlu terrain. 

Elle est basée sur le principe de Herzig qui peut être traduit 
comme suit : " Un sondage ne vaut que püUr déterminer la 
teneur moyenne à mi-distance d ' un sondage voisin. Pour les 
sondages terminaux, il ne doit être J>ris en compte qu ' un côté 
du terrain. ,, 

I 

Fig. 1. 

Avant tout calcul , il faut déterminer pour chacun des sonda
es le prisme de terrain qui lui cor respond pour le calcul même. 
~;te opération est assez simple en pratique où les reconnaissan

ces se font souvent par sondages équidistants disposés sur des 

' 

NOTES DIVERSES 116î 

. , .. . 1ent espacées. La répar t ition du te r-
ligncs p<!r alloles rogulic~ en!. , e par des droi tes passant à demi-

. . le plan est rca 1se . . 
ra111. sm . . . . P our écourter les exphcat10ns, nous 
d . de sondacres vo1sms. . . 

1stanoe o 1 , .· d 18 sondages répartis sur six 
avons pris un exemple t 1eo11que e 

1. nes parallèles (fig. 1 ). · , , 
1
. · , 

ig • ·d ,. . pour les calculs a cte 1m1tee 
b d 1 surface a cons1 ei er 

D ' a or , a ·t' .· r 1_3_12-11-18-8-1. A noter que 
1. de contouT ex en eu d 

pa.r la igne 12 17 . pouvaient être tracées au lieu es 
"te 12 13 ou - ne b' los dro1 s - 12 1, 13_17 car elles seraient tom ees en 

. 12 11-13 ou - 1- ' ligues -

dehors ~~ f~:t~ été tracées les lignes médianes intérieu~es ~élt 
Ensui , • ui corre<;;pondent au terram ou e 
. , les surfaces s1 a 5 1s q 

mitan · . . t . ·ent peur les calculs. 
d ae res1Ject1 f m e1 Vl son a0 

J /a t eneur muye1111c. 
1 'n/c11/ d11 1JUiils d'or et i e 

. . Je calcul (ou la mesure) des surfa-·1 . pb1que puis ' 
Le t r ava1 gr a • et -impie du moins quant aux 

ces s 1 à Sis 

formules. 

· , le re-tc L ., " ' termmcs, ., 

P our le "d d 'or total 
pc1 s p == ~ sn p" t" 

f <leur et t la teneur. , te la J)l'O on 
où p represen 'tre cube 

moyenne au me ' 
Pour la teneur p 

! sn 11'' tn 

T == ---- ~ 

(1) 

( 2) 

~ Sn 71" V 
• pac, es l'épure de . d scndaaes sont t r cs es e ' 

Lorsque les lignes ~ . 
0 

·u"tifie plus. Il vaut mieux cal-
d tcrram ne se J ~ . ·o 

. , artition u d dages de chacune des lignes. n la 1 ep ie es son 
1 teneur moyem 

l 'r a eu c . d la formule 
se servira e 

T --
! /" p" 

·'conte cette longueur 
uellc I repi c- d e u 

dans laq d, 1 ar le son ag ' 

(3) 

de la ligne des sondages 
suivant le principe de 

. -t comman t..'tl , 
qu1 C-> d" . , 

I ·g 1 (9.) dans laquelle on a 1v1se .f erz1 · . . la formu e ,, 
·ctrou,·ous ici , . teur et du dénominateur par :Nous 1 du numcia 

de tous les t ermes scndaae no n dans le sens per-
les s" . L qui corresp-0nd au · . 0 

• les lignes étant très 
la lcngue~r ~ l ligne . des f ond ages ' o1' 

dicula1re et a pen 
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éloignées, cette longueur est pratiquement la même pour tous 
les sondages d'une ligne. 

= l" 
L 

Le poids d 'or P entre deux lignes successives s'obtiendra par 

! l"m 11n"' t"m + ~ Z0
m+1 P"m+i tm+1 

P= X À (4) 
2 

où À représente la distance entre les lignes rn et ui+ 1. 
Cette formule se démontre aisément : il suffit d'introduire le 

dans tous les termes des sigma; il vient ainsi 
2 

~ s"m P'm tnm + ~ s" ffi+l P" ln+l t0 ln+l 

qui rentre dans la formule générale ( 1). 

Nemarque 1. - La méthode d'évaluation étudiée ne paraît 
pas s'appliquer au cas où les calculs se limitent à la surface 
payante du placer . Elle peut cependant servir. 

L es limites de la zone payante ont ét.é déterminées par inter 
polation sur les lignes mêmes des sonclages; aux points payants 
limites ainsi fixés, i l suffi t d ' inscrire un sondage fictif ayant les 
données P et t fournies par l ' interpolation. On procédera ensuite 
comme plus haut : tracé du polygone extérieur, des lignes mé
dianes, etc. 

Remarq·ue 3. - La profondeur moyenne n'est donnée exacte
ment que par la formule 

~ s" S 

APPE~DICE. 

/:,',re111111e prrttiq1ie rit: calcul pour 1111 e ·rivir:re (fig . 2). 

L 'épure des sur faces correspondant 1L chacu.i1 des sondages a 
été établie de la façon suivante : entre les lignes de sondages, 
ont d 'abord été tracées les lignes médianes ; ensuite, ces lignes 
médianes ont été divisées proporlionneHement à la distance des 
soudages sur chacuue des lignes situées de part et d ' autre ·de la 
l igne médiane; ainsi on a pu tirer les lignes médianes longit u
dinales. 
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F ig. 2. . 
t indiquées : ln Lt neur en g1:- m·' · 

d . chnque so.nclag; . -~~n l'épnisscur en 1nètre5 clu grnvtcr. 
Eu rcg_n rd . e ' inèl res c:u str11 " · 

I'épn1sseu1 <' I 

• 
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EXEMPLE PRATIQUE . 

No du Surface. Prof. Volume. Teneur . 
trou. m2 m. m3 gr./ ni3 

1 240 X 6,46 l,5q0 X 0,42 
2 480 X 6,91 3,317 X 0,07 
3 500 X 7,70 3.850 X 0,05 
4 505 X 8,50 4.293 X 0,02 
5 520 X 8,70 4.524 
(j 525 

X 2,43 
X 5,50 

7 
2,888 X 0,53 

530 X 5,00 2.650 
8 310 

X 0,04 
X 1,50 465 

9 500 
X 0,00 

X 6,50 3.250 
10 1.010 

X 0,12 
X 5,25 5.303 

11 950 
X 0,40 

X 5,90 5.û05 
12 1.000 

X 0,00 
X 3,00 3.000 

13 l.000 
X 0,45 

X 3,03 3.030 
14 950 

X 0,48 
X 3,30 3.135 

15 l.115 
X 0,09 

X 3,60 4,014 
16 1.200 

X 0,70 
X 2,80 3,360 4,13 

17 1.020 
X 

X 6,14 6.263 0,00 X 
18 500 X 8,15 4.075 X 0,00 
19 250 X 0,00 0 X 0,00 
20 490 X 3,50 1.715 X 0,00 
21 '190 X 3,95 
22 

1.936 X 0,03 
480 X 3,50 1.680 

23 470 
X 0,04 

X 4,00 1.880 
24 

X 0,03 
470 X 3,70 1~39 X 0,11 

25 460 X 3,45 1.587 X 0,08 
26 460 X 2,50 1.550 X 0,27 
27 460 X 6,90 3. 174 X 0,14 
28 450 X 6,75 3.038 X 1,06 
-.1 430 X 5,50 2.305 X 0,05 
30 420 X 6,35 2.667 X 0,28 
31 220 X 8,40 1.848 X 0,26 

'l'rnaux 18.405 89.351 

89.351 
Profondeur moyenne .--- 4,85 m. 

18.405 

4 1.893 
Teneur moyenne : - - = 0,47 gr. /ma 

89.351 . 

• 

Or. 
mgr . 

651 
232 
192 
86 

10.993 
1,531 

106 
0 

390 
2. 121 

0 
1.350 
1.454 

282 
2.810 

13.877 
0 
0 
0 
0 

58 
67 
56 

191' 
127 
310 
444 

3.220 
118 
747 
480 

41,893 

[ 
' ri 

. l 

B I B LIOGRA P HIE 

Principes de Géologie. par P aul Fourmar ier, Membre de l 'Aca
démie Royale de Belgique, Ingénieur ell' Chef-Directeur des 
M.ines, Professeur à l 'Université d e Liége. Un volume in-4~ 
de 882 pages, a.vec 537 fjgures dans le texte et si.." car tes. E dit. 
Vaillant-Carmann e, IJiége, 1933. 

L 'ouvrage magistr al, présenté au p ublic scientifique par le 
savant professeur de Géologie de l 'Université de Liége, sous le 
titre Pri?icipes de Géologie, est un exposé méthodique, d'une 
r emarquable clarté, des principes de la science géologique, con
sidérée dans son acception la plus étendue, c'est-à-dire en y com
prenant l 'étude de la formation et de l 'évolution des roches, 
ainsi que celle d e la géographie physique. 

D ans une courte préface, l'éminent . auteur déclare que cet 
ouvrage a ~our objet « de facili ter à ceux qµ i débutent dans 
ce domaine, l 'étude des ouvrages plus complets » ce qui ne 
p eut les dispenser de la lecture des traités spéciau."'\: de géologie 
pure, de géologie appl iquée et de géogeaphie physique. 

En quelques pages p réliminaires, il rappelle brièvement le 
n om et le but des différentes branches des scien ces minérales; 
il y définit le domaine propre de la géologie, qui est de « con
naîtr e l 'évolution de la terre dans ses parties accessibles à nos 
investigations, depuis les temps les plus r eculés où nous puissions 
remonter, jusqu'à l'époque actuelle ». Il précise dans ces mêmes 
pages, la méthode, à suivre dans,~ 'étude des sciences minérales; 
à propos de la methodc de, tra~8:1 et de recherches, utilisée en 
..,.éologie, jl y montre la necessite du travail sur le terrain et 
l 'obliuation d'avoir recours à ! 'hypothèse, à cause des diffi
cult~ de l 'i0bservation directe et complète, d '~ù il r ésulte que 
In géologie, tout en ayant pour base l 'examen immédiat et 
ciétaillé des terr ains, comprend cependant deux ordres de 
choses : d 'une par t, la description des faits constatés; d'autre 
part, leur interprét~tion,. « s?it ~ans un.but purement spéculatif , 
soit dans un but d application mdustr1ellc ou technique ». 

Divisé en cinq par ties entièrement distinctes l 'une de l 'autre 
dont j'indiquerai brièvement ci-aiprès l 'objet et le développe: 


